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Dans les couples exogames, il est important 
que le parent anglophone ne se sente pas 
exclu de l’éducation de ses enfants, explique 
la chercheuse Catherine Levasseur.

Amoureux des mots, le jeune chanteur Michel 
Robichaud sera la vedette du Festival du Vent 
à Saint-Jean le 19 novembre.

PORT-AU-PORT

Photo : Z. Richard

La fin de semaine s’annonce chargée sur la 
péninsule de Port-au-Port. Au programme, 
des assemblées générales, un repas danois et 
le concert de Zachary Richard.

PETIT GABOTEUR
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Tout le monde peut apprendre le taekwon-do, 
explique Jeff Butt. Mais il faut consacrer du 
temps pour perfectionner les techniques de 
cet art martial.
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SakKijâjuk :  
être visible par l’art 
et par la résistance 

Le sculpteur Billy Gauthier à Ottawa 
pendant sa grève de la faim pour 

#Make Muskrat Right
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LE GABOTEUR INC. est membre de 
l’Association de la presse francophone 
(APF). Nous sommes fiers d’appuyer 

la Fondation Donatien Frémont.

OPINIONS ET AVIS

GAGNANT DES PRIX D’EXCELLENCE 2016 
meilleur projet spécial et meilleur éditorial 

LAURÉAT DES PREMIÈRES MENTIONS 2016 
meilleure photo et meilleur 

article arts et culture

Nous reconnaissons l’appui financier du 
gouvernement du Canada par l’entremise du 

Programme Développement des communautés 
de langue officielle (Volet Vie communautaire) 
et du Fonds du Canada pour les périodiques, 

qui relèvent de Patrimoine canadien.

Natalie Beausoleil 
La vie qui craque

création à deux voix, 
31 OCTOBRE 2016

Fruit perdu des saisons violentes, je m’accroche à la 
mouvance des feuilles. Danse aux bras chantants que le 
destin rythme. Des visages se bousculent, se poursuivent 
à une vitesse vertigineuse. Paroles hurlées, ébauches de 
vie qui se précipitent en moi, que je tente d’empêcher 
de naître. Dans l’abîme des bouches, je m’abandonne. 
Remplis ma soif de ta pulpe sucrée.

Annick Perrot-Bishop

Lettre de lecteur

Où en est-il avec le printemps arabe ?
Ce lecteur partage ses réflexions sur le printemps arabe et la situation au Moyen-Orient.

Il serait un peu présomptueux 
d’écrire sur un problème d’une 
complexité inouïe, mais ayant 
vécu une partie de ma vie (tout 
au moins ma jeunesse) dans 
cette région et ayant suivi de 
près sa politique, je me suis 
permis de rédiger ces quelques 
mots expliquant mon point de 
vue sur ce sujet.

Historiquement, le soi-disant 
« printemps arabe » a commen-
cé par le Tunisien Tarek ben 
Mohamed al-Bouazizi qui s’est 
mis le feu pour des raisons très 
simples : la pauvreté de son pas-
sé et de son présent et l’absence 
d’un avenir heureux pour lui et 
ses enfants. Au début, le « prin-
temps arabe » a été soutenu par 

l’Occident et en particulier par 
les États-Unis qui ont accepté 
l’ascension des forces religieuses 
qui, malheureusement, n’étaient 
pas à la hauteur de diriger une 
démocratie moderne. L’exemple 
poignant est celui des Frères 
musulmans en Égypte qui, une 
fois au pouvoir, ont voulu im-
plémenter les règles rigides de la 
charia islamique.

La brutalité du régime syrien 
de Bashar al-Assad a fait surgir 
la disharmonie religieuse entre 
chiites et sunnites et autres dé-
nominations musulmanes mi-
noritaires.

On ne peut plus parler mainte-
nant d’un «  printemps arabe  » 

après l’échec de cette aventure 
en Libye, Égypte, Tunisie et Sy-
rie. On ne peut plus parler non 
plus d’un « réveil arabe » comme 
le souligne Thomas Friedman 
dans un de ses articles sur le 
Moyen-Orient. On pourrait à 
la rigueur, dit-il, l’appeler «  le 
quart de siècle arabe ».

Le «  réveil arabe  » a contribué 
à l’émergence d’un état à la fois 
chaotique et brutal. D’autres 
causes très importantes ont 
aussi facilité la propagation de 
cette catastrophe régionale  : à 
savoir le conflit arabo-israélien, 
la pauvreté, l’ignorance, le chô-
mage, l’éternelle « guerre » entre 
chiites et sunnites et surtout la 
nouvelle guerre froide entre les 

États-Unis et la Russie et le des-
potisme régional.

Le « printemps arabe » n’est pas 
encore mort et rien ne peut l’ar-
rêter car le but fondamental de 
son réveil est le désir de la per-
sonne humaine d’être libre et 
non pas ligotée par son ethnici-
té, sa religion ou par ses bour-
reaux gouvernementaux.

Il y aura d’autres printemps au 
monde qui attendent impatiem-
ment leur réveil et uniquement 
pour une seule raison : voir la res-
tauration de la dignité humaine.

Falah Maroun
Saint-Jean

Franglophones et Frewfies 
À mon arrivée à Terre-Neuve, 
en 2011, j’ai travaillé avec Ro-
bert Monette, mieux connu 
comme Rob, avec un R pro-
noncé parfois en français, par-
fois en franco. J’ai aussi revu 
avec plaisir Mary Barry, que 
j’avais connue bien avant. Pour 
la première fois, je l’entendais 
parler anglais, alors qu’elle 
n’avait jamais utilisé sa langue 
maternelle devant moi aupara-
vant. Mary, qui me faisait rire 
en signant ses courriels Marie 
Framboise ou en imitant à la 
perfection l’accent québécois. 

Un jour, j’ai appris que Rob 
avait un père Québécois et une 
mère Terre-Neuvienne. Quand 
je lui ai demandé comment il se 
définissait, au plan linguistique, 

il m’a répondu qu’il était fran-
glophone. « Autrement, j’aurais 
à choisir entre mon mère et ma 
mère, entre deux langues et deux 
cultures », a-t-il précisé. J’ai 
posé la même question à Mary. 
« Je suis une Frewfie », a-t-elle 
dit. « Je suis une Terre-Neu-
vienne anglophone qui parle, 
écrit, compose et chante, aussi, 
en français ». 

En bref, Rob, comme Mary, 
sont tout à fait à l’aise dans au 
moins deux langues et deux 
cultures. Et si on les forçait à en 
choisir une seule pour se défi-
nir, ils seraient profondément 
bouleversés, déchirés, outrés. 
Parce qu’on leur demande de 
faire un choix impossible. Parce 
que leur identité est multiple. 

Rob et Mary sont loin d’être les 
seuls dans cette province à éprou-
ver un profond attachement à la 
langue française et à leur culture 
francophone, tout en éprouvant 
un profond malaise à se définir 
par cette seule lorgnette. 

C’est le cas, entre autres, des 
élèves qui fréquentent actuelle-
ment les écoles francophones du 
CSFP, et dont les parents appar-
tiennent à des groupes linguis-
tiques différents ou même, dont 
les parents sont originaires de 
régions, de provinces ou de pays 
100 % francophones différents. 

Comme le rapporte notre col-
laboratrice Karine Bernard en 
page 8 de cette édition, les pa-
rents de la majorité des élèves des 

écoles francophones de Terre-
Neuve-et-Labrador forment des 
couples exogames, c’est-à-dire 
formés d’anglophones unis à des 
anglaisphones. 

Cette réalité est vue comme 
inquiétante par certains. C’est 
pourtant, au contraire, un grand 
potentiel d’essor de la franco-
phonie provinciale, mais à la 
condition que l’on développe 
des programmes et services 
adaptés à cet ensemble beaucoup 
plus large de gens qui, malgré 
leur première langue comprise 
et encore parlée ou leur origine 
géographique multiples, veulent 
contribuer à l’essor du fait fran-
çais dans la province. 

Jacinthe Tremblay
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Suspenses au Conseil scolaire francophone provincial (CSFP)
Le CSFP pourra-t-il annoncer l’identité de sa prochaine direction générale lors de son assemblée générale 
annuelle qui aura lieu le 5 novembre prochain à la Grand’Terre? Ou en fera-t-il l’annonce après l’envoi sous 
presse de cette édition du Gaboteur ? Les paris sont ouverts. Et c’est loin d’être le seul sujet de suspense 

autour du CSFP ces jours-ci.   

Jacinthe Tremblay
Saint-Jean 

C’est un secret de polichinelle : 
le CA du CSFP a déniché, à 
la fin du mois d’août dernier, 
une perle rare pour occuper la 
fonction de direction générale. 
Il s’agit d’une femme, actuelle-
ment en poste dans le système 
scolaire francophone ontarien. 
Son nom demeure toutefois 
toujours inconnu du Gaboteur.   

À la réunion régulière de sep-
tembre dernier, le président 
du CA Ali Chaisson a d’ail-
leurs confirmé que le comité 
de sélection avait soumis au 
ministère de l’Éducation et du 
Développement de la Petite 
Enfance le nom de cette per-
sonne afin de procéder le plus 
rapidement possible à son em-
bauche. Ça ne s’est pas passé 

comme ça tant et si bien qu’au 
moment d’écrire ces lignes, 
Peter C. Smith et Patricia 
Greene assument toujours la 
direction générale par intérim  
du CSFP. 

Comme c’est le cas depuis la 
rentrée scolaire, Le Gaboteur 
va aux nouvelles avant chaque 
édition. Nous étions optimiste 
cette fois pour deux raisons. 
L’agente de communication 
du CSFP, Stéphanie Bowring, 
nous avait indiqué avoir reçu 
le curriculum vitae de la fu-
ture direction générale afin 
de préparer des notes biogra-
phiques. De plus, sensiblement 
au même moment, nous avons 
appris, de source généralement 
bien informée, que la nouvelle 
« direction générale » serait pré-
sente à La Grand’Terre lors de 
l’assemblée générale du CSFP, 
le 5 novembre prochain. 

Or, en réponse à notre de-
mande habituelle de mise à 
jour de ce dossier formulée le 
lundi 24 octobre, nous avons 
reçu le message suivant de la 
part de madame Bowring : « Ça 
bloque », sans plus de détails. 
Y aura-t-il déblocage d’ici au 5 
novembre ? Suspense.

Autres suspenses

La nouvelle classe modulaire 
annoncée pour l’École des 
Grands-Vents sera-t-elle livrée 
d’ici la fin de 2016 ? Saint-Jean 
aura-t-elle une deuxième école 
pour la rentrée de 2017? Voilà 
deux autres dossiers entourés 
de suspense. 

Pour l’heure, on ne voit aucun 
signe de l’arrivée prochaine 
d’une classe modulaire supplé-
mentaire d’ici la fin de 2016 
aux abords du Centre scolaire 
et communautaire des Grands-

Vents et rien ne transparaît non 
plus sur des progrès majeurs 
dans le dossier de la deuxième 
école. La prochaine réunion 
régulière du CA, qui aura lieu 
également le 5 novembre à La 
Grand’Terre, sera certainement 
l’occasion d’en savoir plus.

Par ailleurs, au moment d’écrire 
ces lignes, les noms des can-
didats qui brigueront les suf-
frages pour le prochain conseil 
d’administration du CSFP sont 
toujours inconnus. Le suspense, 
dans ce cas, aura pris fin le 28 
octobre, soit après l’envoi sous 
presse de cette édition. 

Nous utiliserons donc notre site 
Internet et notre page Facebook 
pour vous faire part de l’identité 
des candidats aux élections sco-
laires ainsi que de la prochaine 
direction générale - s’il y a dé-
blocage avant notre édition du 
14 novembre.

Photo : Courtoisie de la Fédération nationale des conseils scolaires francophones (FNCSF)
Le président du CA du CSFP Ali Chaisson, ici en compagnie des autres participants aux assises annuelles de la Fédération nationale des conseils 
scolaires francophones tenue récemment à Yellowknife, mettra fin à de longues années d’engagement pour faire avancer l’éducation en français dans 
la province lors de la prochaine AGA du CSFP qui se tiendra dans sa région natale de la Péninsule de Port-au-Port.

Pourquoi José Bové s’oppose au libre-échange et au CETA
Il est français, agriculteur, activiste, député européen et milite contre le traité de libre-échange entre le Canada et 

l’Union européenne, le CETA. Le 14 octobre, José Bové était invité à la conférence Groundswell, organisée à Saint-Jean 
par le Conseil des Canadiens. Il y a retrouvé d’autres activistes de renom en les personnes de Maude Barlow, Avi Lewis,  

Elizabeth Penashue et Greg Malone, et a répondu aux questions du Gaboteur.

Aude Pidoux
Saint-Jean

Vous militez contre le CETA, 
l’accord de libre-échange entre 
le Canada et l’Union euro-
péenne. Qu’est-ce qui vous dé-
range dans cet accord ?

L’objectif du CETA est de per-
mettre aux grandes multinatio-
nales de développer leur bu-
siness avec le moins d’entraves 
possibles. Cet accord donne 
entre autres la possibilité aux 
entreprises d’attaquer, dans le 
cadre de tribunaux arbitraux, 
les règles mises en place par  
les États.

Ces arbitrages entre pays et en-
treprises sont réalisés en dehors 
de toutes les lois votées par les 
États. En 2012, au nom du 
traité d’investissement France-
Égypte, le groupe français Veo-

lia a par exemple attaqué l’État 
égyptien parce qu’il avait aug-
menté le salaire minimum dans 
le pays de 64 à 112 dollars ca-
nadiens par mois  ! Au Canada 
aussi, dans le cadre de l’ALE-
NA, vous êtes confrontés à de 
telles plaintes de la part d’entre-
prises américaines. Est-il nor-
mal qu’une entreprise puisse 
attaquer le moratoire promul-
gué par le gouvernement du 
Québec sur l’exploration de 
pétrole et de gaz sous le fleuve 
Saint-Laurent ?

En outre, un groupe de débat 
entre les entreprises et les gou-
vernements sur l’harmonisa-
tion des normes est prévu dans 
le cadre du CETA. Cela va tirer 
les normes vers le bas, afin d’as-
surer aux entreprises le moins 
d’entraves possibles. Je pense 
par exemple à l’utilisation 
d’OGM dans l’agriculture, aux 
normes sanitaires, aux règles 
sur le fracking,…

Le CETA n’offre-t-il donc au-
cun avantage pour les popula-
tions, selon vous ?

Rien dans les traités de libre-
échange n’est fait pour encou-
rager la production locale. Ils 
ne comportent aucun avantage 
pour les petits producteurs et or-
ganisent la casse des communau-
tés. On ne peut pas fracasser les 
règles dans les secteurs fragiles de 
l’économie, comme la pêche.

En Europe, les Appellations 
d’origine protégées (AOP) pro-
tègent des produits locaux et 
traditionnels. Mais seuls 10% 
d’entre elles sont reconnues par 
le CETA. Les AOP n’existent pas 
au Canada. Ne vaudrait-il pas 
mieux coopérer pour protéger 
nos produits plutôt que d’orga-
niser la destruction de tout ?

Êtes-vous opposé par principe 
au libre-échange, ou serait-il 
possible de le pratiquer d’une 

manière respectueuse des gens 
et de la planète ?

Le libre-échange en lui-même 
est une perversion. On trompe 
les gens. Ce sont deux jolis mots, 
« libre » et « échange ». Mais ce 

n’est ni libre, ni de l’échange. 
Ça ne fait qu’augmenter le mo-
nopole des gens qui ont déjà les 
pleins pouvoirs. 

SUITE EN PAGE 15

Photo : Courtoisie du Conseil des Canadiens
José Bové (au centre) s’est exprimé dans le cadre de la conférence 
Groundswell tenue à l’hôtel Sheraton de Saint-Jean. Il est accompag-
né ici d’Avi Lewis, Greg Malone et Maude Barlow.

Un nouveau conseil 
d’administration pour 

Le Gaboteur Inc.

Deux postes étaient à pourvoir 
au conseil d’administration 
du Gaboteur Inc. pour l’année 
2016-2016. Ils seront occupés 
par Caroline Ruest, de Saint-
Jean, nouvelle au CA et par 
Nancy Boutin, de Happy Val-
ley-Goose Bay, qui a été réélue 
lors de l’assemblée générale an-
nuelle tenue le 20 octobre der-
nier à Saint-Jean. 

Caroline et Nancy feront équipe 
avec Hugo LeBlanc, à la prési-
dence ainsi que Dominic Ro-
bitaille et Stéphanie Purdy, qui 
poursuivent leur mandat de 
deux ans. 

Martin Sévigny, qui a siégé 
de nombreuses années au CA 
et a agit comme président du 
conseil, a décidé de tirer sa révé-
rence. MERCI pour toutes ces 
années d’engagement bénévole 
et son apport précieux au déve-
loppement du journal.

À LIRE EN PAGE 10 :  
le récit de l’AGA par notre 
plus jeune collaboratrice 

régulière, Lizaveta 
Zarakova ainsi que des 

extraits du rapport annuel 
du Gaboteur Inc. 
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Journée Orientation, Carrières 
Bilingues et Entrepreneuriat 2016

C’est le lundi 7 novembre pro-
chain qu’aura lieu la 5e édition 
de la Journée Orientation, Car-
rières Bilingues et Entrepre-
neuriat 2016 (JOCBE) au Jack 
Byrne Arena sur Torbay Road 
à St. John’s. La toute première 
édition eut lieu en 2011. 

JOCBE est le plus grand évé-
nement bilingue de la pro-
vince. Il vise à sensibiliser les 
jeunes étudiants à l’impor-
tance du bilinguisme, en pré-
sentant les opportunités de 
carrières dans les deux langues 
officielles et l’entrepreneuriat 
comme choix de carrière. Cet 
événement vise à  faire pro-

gresser le bilinguisme à Terre-
Neuve-et-Labrador. 

Comme par le passé, la journée 
sera composée d’un salon des ex-
posants et de conférences. Ceci 
est possible grâce au finance-
ment de BTCRD, de AESL, de 
l’APÉCA, ainsi que du Secréta-
riat aux Affaires intergouverne-
mentales canadiennes du Qué-
bec (SAIC). Nous invitons les 
élèves des écoles francophones 
et des programmes d’immersion 
française à venir découvrir les 
opportunités que le bilinguisme 
et la  francophonie ont à leur of-
frir. Cette année, la JOCBE sera 
aussi ouverte au grand public.

Trois conférences

Il y aura la présentation de trois 
conférences sur les sujets du bi-
linguisme, des opportunités de 
carrières de notre province et 
sur l’entrepreneuriat avec la par-
ticipation exceptionnelle cette 
année de Nicolas Duvernois, 
«  entrepreneur à l’état pur  », 
fondateur et PDG de PUR 
Vodka qui nous partagera son 
histoire à succès. 

C’est donc un rendez-vous le 7 
novembre entre 9h30 et 16h00. 
Au plaisir de vous y accueillir!

L’équipe du RDÉE TNL

Jacinthe Tremblay
Saint-Jean

 
Bien que les statuts et règlements 
de l’organisme ne l’obligent pas 
à une telle pratique, son conseil 
d’administration a tenu à faire 
cet exercice en public par souci 
de transparence, a expliqué en 
substance le président du conseil 
d’administration du RDÉE TNL  
Michael Clair. 

Le CA actuel veut aller encore 
plus loin en ouvrant la possibi-
lité pour des individus, entre-

prises ou autre groupes de deve-
nir membres de l’organisme et 
d’avoir ainsi voix au chapitre sur 
ses orientations et l’élection de 
ses administrateurs. 

Carolina Herrerra, qui occupe 
actuellement le poste de direc-
trice générale par intérim de 
l’organisme, a souligné que l’an-
née 2015-2016 avait été mar-
quée par la consolidation de la 
capacité de l’équipe du RDÉE 
TNL de livrer des services di-
rectement aux individus. Ses 
membres ont ainsi servi directe-
ment  55  chercheurs d’emploi, 

19 entrepreneurs  et 15 immi-
grants économiques. 

L’AGA a également été l’occa-
sion de présenter les États fi-
nanciers 2015-2016. Au cours 
de cet exercice, l’organisme 
a enregistré des revenus de  
643 419 $ dont 520 000 $ consti-
tuent son financement de base en 
provenance d’Emploi et Déve-
loppement Canada. Les dépenses 
se sont élevées à 637 623 $, dont  
419 548 $ ont été consacrés aux 
salaires. L’exercice 2015-2016 
s’est donc terminé avec un sur-
plus de 5 796. $.

Photo : Jacinthe Tremblay
Les membres du conseil d’administration 2016-2017 du RDÉE 
TNL sont Christophe Marmouche, de Saint-Jean; Sophie Tremblay 
Morissette, de Nain; Gabriel Brodeur, de Saint-Jean; Michael Clair; de 
Saint-Jean; Sophie Thibodeau, de Labrador City; Catherine Fenwick; 
de Cap-Saint-Georges; et Cyr Couturier, de Saint-Jean. 

Vers un membership pour le RDÉE TNL
Le Réseau de développement économique et d’employabilité de Terre-Neuve-et-Labrador (RDÉE TNL)  a tenu pour une deuxième année son 

assemblée générale annuelle en public le jeudi 13 octobre dernier à Saint-Jean. 

Assemblées générales 
à Port-au-Port

Les prochains jours s’annoncent riches en réunions et événe-
ments pour la communauté francophone de Port-au-Port et 
de la province.

•	 Vendredi 4 novembre dès 9 h : Conseil 
provincial au Centre Les Terre-Neuvi-
ens Français, Cap-Saint-Georges.

•	 Vendredi 4 novembre à 18 h 30 : 
Soirée sur le thème de l’identité 
culturelle avec Mathieu Gingras, et 
lancement du documentaire de l’AR-
CO sur les anciens combattants au 
Centre Les Terre-Neuviens Français, 
Cap-Saint-Georges.

•	 Samedi 5 novembre à 8 h 30: AGA 
du CSFP à au Centre Sainte-Anne, La 
Grand’Terre.

•	 Samedi 5 novembre à 11 h : AGA de 
Franco-Jeunes au Centre Sainte-
Anne, La Grand’Terre.

•	 Samedi 5 novembre à 12 h : 
Présentation du rapport annuel du 
Bureau des Services en français au 
Centre Sainte-Anne, La Grand’Terre.

•	 Samedi 5 novembre à 12 h 30 : 
Frokost communautaire au Centre 
Sainte-Anne, La Grand’Terre.

• 	Samedi 5 novembre à 14 h : AGA de 
la FFTNL au Centre Sainte-Anne, La 
Grand’Terre.

•	 Samedi 5 novembre à 18 h : 
Concert de Zachary Richard au 
Centre Sainte-Anne, La Grand’Terre. 
Billets : 5 $, élèves : gratuit.

http://Francotnl.ca/immigration
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Un « frokost » danois pour  
la Semaine de l’immigration francophone

Du 30 octobre au 5 novembre se tient la Semaine de l’immigration franco-
phone. Sarah Parisio, la coordinatrice du Réseau immigration francophone 

de Terre-Neuve-et-Labrador, détaille le programme.

Aude Pidoux
Saint-Jean

Cette année, le traditionnel 
souper communautaire multi-
culturel de Saint-Jean est rem-
placé par un lunch gourmand 
à l’École Sainte-Anne de la 
Grand-Terre, sur la péninsule 
de Port-au-Port, le 5 novembre. 
Pourquoi cette innovation ?

Un grand nombre de franco-
phones de Saint-Jean se retrou-
veront aussi sur la côte Ouest ces 
jours-là pour participer aux as-
semblées générales d’organismes 
francophones. C’était l’occasion 
d’y organiser un repas. 

En outre, l’immigration est plu-
tôt rare à Port-au-Port. Mais 
une membre très impliquée de 
la communauté francophone de 
la péninsule est danoise. Nous 
avons eu envie de la mettre en 
vedette. C’est aussi une manière 
de sensibiliser la communauté 
aux bénéfices de l’immigration.

Elle va cuisiner un véritable 
repas danois. Qu’y a-t-il au 
menu ?

Au Danemark, un frokost 
est un repas de midi gour-

mand. Il y aura trois plats. Une 
« hønsekødssuppe », c’est-à-dire 
une soupe aux légumes avec ra-
violi et boulettes de viande en 
entrée ; en plat principal, ce sera 
des « tarteletter », des tartelettes 
au poulet et aux asperges, et 
pour finir, comme dessert, nous 
dégusterons un « kransekage  », 
un gâteau danois de massepain 
avec glaçage. Le repas est gratuit 
et ouvert à tous.

Proposez-vous des activités 
sur internet pendant cette Se-
maine de l’immigration fran-
cophone ?

Nous poursuivons le projet de 
vidéo témoignages lancé l’année 
dernière sur le thème « Une le-
çon, Un conseil », dans lesquels 
des immigrés prodiguent des 
conseils aux nouveaux arrivants 
d’une part, et aux communautés 
francophones qui les reçoivent 
d’autre part.

Il sera aussi possible de téléchar-
ger et d’imprimer les affiches de 
la campagne «  J’affiche ma di-
versité francophone ». En outre, 
nous sommes en train de dresser 
une liste de lectures multicul-
turelles en collaboration avec 
des bibliothèques et des asso-
ciations locales. À terme, cette 
liste recensera tous les ouvrages 

multiculturels en français de la 
province. 

Il devrait aussi être possible de 
participer, directement depuis 
son ordinateur personnel, au 
panel sur l’enjeu de l’intégration 
économique en tant que fac-
teur de succès pour la rétention 
d’immigrants francophones. 

Quelle tendance suit l’immi-
gration francophone dans la 
province ?

Ces dernières années, l’immigra-
tion francophone était en légère 
baisse dans notre province, en 
raison principalement de la sup-
pression par le gouvernement 
Harper du programme Avan-
tage significatif francophone, 
qui facilitait les démarches d’ob-
tention d’un permis de travail 
des francophones disposant 
d’une offre d’emploi.

Mais en juillet 2016, un nou-
veau programme intitulé Mobi-
lité francophone a vu le jour. Il 
facilite l’obtention d’un permis 
de travail temporaire. Grâce à 
celui-ci, plus de dix personnes 
se sont déjà installées au Labra-
dor  ! L’immigration franco-
phone est en train de reprendre 
un peu. Le Réseau immigration 
francophone participera au fo-

COMMUNAUTAIRE

SAINT-JEAN
Association communautaire francophone de Saint-Jean

Centre des Grands-Vents
65, chemin Ridge, bureau 254, Saint-Jean

(709) 726-4900  |  culture@acfsj.ca

ACTIVITÉS RÉGULIÈRES:
•	 Les lundis à 19 h - Répétition de la chorale 
•	 Les lundis à 17 h 45 - Yoga intermédiaire
•	 Les mardis à 9 h 30 - Groupe de jeux les P’tits Poussins
•	 Les mercredis à 18 h - Tai-Chi
•	 Les mercredis à 19 h 30 - Badminton
•	 Les jeudis à 15 h - Zumba jeunesse 
•	 Les jeudis à 16 h 30 - Heure du conte
•	 Les samedis à 9 h - Club du samedi 
•	 Les dimanches à 11 h – Badminton
 
ACTIVITÉS PONCTUELLES:
•	 Samedi 5 novembre à 13 h - Natation récréative
•	 Mardi 8 novembre à 12 h - Lunch du Club des Débrouillards
•	 Jeudi 10 novembre à 17 h : AGA de la garderie les P’tits cerfs-volants.

ÉVÉNEMENT SPÉCIAL:
•	 Vendredi 28 octobre - Soirée Halloween: Venez vous joindre à nous pour 

une soirée sous le thème d’Halloween. Au programme : activités pour 
toute la famille, concours de déguisements et beaucoup de fun... 

Pour connaître les autres activités de l’ACFSJ, consultez la page Facebook Association 
communautaire francophone de Saint-Jean

RÉSEAU IMMIGRATION FRANCOPHONE DE TNL
•	 Mardi 1er novembre de 9 h 30 à 11 h 00 - Lecture d’un conte 

multiculturel en français pour les enfants âgés de 3 à 5 ans. Animé par 
une animatrice des Newfoundland and Labradory Public Libraries et 
tournée de la bibliothèque publique A.C. Hunter.

•	 Mercredi 2 novembre de 14 h 30 à 16 h 00 - Participation virtuelle au 
panel sur l’enjeu de l’intégration économique en tant que facteur de 
succès pour la rétention d’immigrants francophones. Bureau de l’Agence 
de promotion économique du Canada atlantique, Édifice John Cabot, 11e 
étage, 10, rue Barter’s Hill. 

RDÉE TERRE-NEUVE-ET-LABRADOR
•	 Lundi 7 novembre de 9 h 30 à 16 h - Journée orientation, carrières 

bilingues et entreprenariat (JOCBE) 2016 au Jack Byrne Arena, Torbay Rd.
 
FRENCH FRIDAYS ST. JOHN’S
Rencontres amicales en français tous les vendredis soirs. Pour connaître la 
programmation, visitez la page Facebook French Fridays St. John’s ou écrivez à 
frenchfridays@hotmail.com.

LA GRAND’ TERRE 
Centre scolaire et communautaire Sainte-Anne

(709) 642-5254 poste 14 | glorialecointre@
hotmail.com

•	 Du lundi au vendredi de 8 h 30 à 16 h 30 - Services 
du Centre d’accès communautaire

•	 Les lundis de 19 h à 21 h 30 - Fléchettes
•	 Les mardis de 8 h à 16 h -  Guichet unique de 

Service Canada 
•	 Les jeudis de 18 h 30 à 20 h 30 – Volleyball
•	 5 novembre à 18 h: Concert de Zachary Richard

RÉSEAU IMMIGRATION FRANCOPHONE DE TNL
•	 Samedi 5 novembre de 12 h 30 à 14 h 00 -  

Repas du midi gourmand danois, gratuit et ouvert 
à tous, pour célébrer la Semaine nationale de 
l’immigration francophone 2016.

CALENDRIER COMMUNAUTAIRE 
Du 31 octobre au 13 novembre 2016

LABRADOR
Association Francophone du Labrador 

308 Hudson Drive, Labrador City
(709) 944-6600  |  info@afltnl.ca

ACTIVITÉS RÉGULIÈRES:
•	 Les mardis à 18 h 30 - Cours d’anglais animé par 

Chloé Thinkler
•	 Les jeudis à 12 h (jusqu’au au 8 décembre) -  

Midi-danse à l’ENVOL (parascolaire)

Avis : l’AFL sera fermée le 11 novembre pour le  
Jour du souvenir.

PORT AU PORT 
CAP–SAINT-GEORGES

Centre Les Terre-Neuviens Français
884 Oceanview Drive, Cap-Saint-Georges
(709) 644-2050  |  centretnf@hotmail.com

ACTIVITÉS RÉGULIÈRES:
•	 Les mardis à 19 h - Bingo bilingue

ÉVÉNEMENT:
•	 29 octobre à 20 h : Danse de l’Halloween

L’ANSE-À-CANARDS
Chez Les Français

(709) 642-5498  |  cfac@nf.aibn.ca                

Pour connaître le programme, appelez l’association  
Chez Les Français.

Pour connaître les autres activités dans ces centres communautaires, consultez la page Facebook Port au Port Info.

Pour connaître les autres activités de l’AFL, consultez la page 
Facebook Association francophone du Labrador.

Femmes francophones de l’Ouest du Labrador
505 Bristol, Labrador City

ACTIVITÉS RÉGULIÈRES:
•	 Les mercredis de 10 h à 12 h - Café rencontre au 

local des FFOL

ACTIVITÉ SPÉCIALE:
•	 Jeudi 10 novembre à 19 h - Activité peinture toile 

d’hiver (en collaboration avec l’AFL)

Prix Hello/Bonjour 2016  
pour le cabinet Pearl R Lee 

Le Réseau de développement économique et d’employabili-
té de Terre-Neuve-et-Labrador (RDÉE TNL) a remis le prix 
Hello/Bonjour 2016 au cabinet Pearl R Lee, CPA, CA de 
Labrador City le 13 octobre 2016 à Saint-Jean.

Le cabinet comptable Pearl R Lee, CPA, CA offre ses services 
dans les deux langues officielles depuis plus de 10 ans. La 
communauté francophone de l’ouest du Labrador apprécie 
hautement les services comptables et fiscaux en français que 
seul ce cabinet est en mesure d’offrir à Labrador City. Trois 
comptables bilingues y sont employés. La possibilité de trai-
ter de la fiscalité dans sa langue maternelle est un avantage 
considérable pour les citoyens francophones du Labrador. 

Le Prix Hello/Bonjour vise à récompenser la qualité des ser-
vices en français offerts par les entreprises et organismes de 
Terre-Neuve-et-Labrador, en dehors des organismes commu-
nautaires francophones et des ministères des gouvernements 
fédéral et provincial. Ce prix est remis tous les deux ans.

Pour plus de détails sur les activités et le programme de la 
Semaine de l’immigration francophone, du 30 octobre au 
5 novembre, consultez la page Facebook VIVREaTNL ou le 

site www.francotnl.ca/immigration.

rum Destination Canada à Pa-
ris et Bruxelles en novembre. 
Nous nous y rendrons avec 
une liste précise des besoins en 
main d’œuvre qualifiée à Terre-
Neuve-et-Labrador.

En outre, le gouvernement fé-
déral souhaite que 5 % de l’im-

migration au Canada soit fran-
cophone. Pour notre province, 
cela fait beaucoup de monde. 
Nous sommes d’ailleurs en 
train de lutter pour que l’im-
migration francophone soit 
intégrée dans la stratégie d’im-
migration de Terre-Neuve-et-
Labrador.

mailto:culture@acfsj.ca
mailto:frenchfridays@hotmail.com
mailto:glorialecointre@hotmail.com
mailto:glorialecointre@hotmail.com
mailto:info@afltnl.ca
mailto:centretnf@hotmail.com
mailto:cfac@nf.aibn.ca
www.francotnl.ca/immigration
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Festival du Vent

Michel Robichaud, le chanteur qui a appris la musique sur Youtube
Comme Jean Leloup et Lynda Lemay, Michel Robichaud s’est fait découvrir au Festival de la chanson de Granby. 

Le jeune artiste montera sur la grande scène du Festival du Vent le 19 novembre à Saint-Jean.

Charlotte Vinet
Saint-Jean

« Je préfère passer le plus de 
temps possible sur scène. » C’est 
pour cette raison que Michel 
Robichaud est parti en tournée 
dans les provinces atlantiques. 
Le 19 novembre prochain, il 
ouvrira le Festival du Vent de 
Saint-Jean de Terre-Neuve. Le 
festival, qui en est à sa dixième 
édition, a pour but de célébrer 
la culture francophone à tra-
vers toutes sortes d’activités 
ludiques, où les artistes fran-
cophones sont à l’honneur. 
En riant, Michel Robichaud 
admet que « la tournée se dé-
roulera devant un public qui ne 
me connaît pas du tout ». Loin 
d’être intimidé, le musicien en 
profitera pour tester des chan-
sons inédites. « Je ne présente 
jamais le même spectacle. Je ne 
vis pas les tournées comme un 
musicien, mais plutôt comme 
un peintre qui chaque fois pro-
duit une nouvelle oeuvre sur 
une toile vierge. » 

Une guitare à 18 ans

C’est le hasard qui a mené 
Michel Robichaud vers la mu-
sique. Étudiant médiocre dans 
ses cours de musique à l’école 
secondaire, il décide toutefois 
de s’acheter une guitare, à 18 
ans. Seul dans son sous-sol, 
il apprend les accords de ses 
chansons préférées en autodi-
dacte, en regardant des vidéos 
Youtube de ses musiciens pré-
férés. « Je mettais les vidéos sur 
pause, je regardais où le gui-
tariste mettait ses doigts et je 
grattais jusqu’à ce que ça sonne 
comme dans la chanson. » 
Tranquillement, il se perfec-
tionne et développe ses propres 
compositions. 

Auteur ou interprète? Bien qu’il 
aime donner des spectacles, il 
se considère comme un auteur 
avant tout. « L’amour de la mu-

sique me vient par les mots ; 
c’est le texte qui vient me cher-
cher en premier, la mélodie 
constitue l’enrobage. » L’amour 
des mots le mène naturelle-
ment à l’écriture de chansons. 
Je lui ai demandé ce qu’il pen-
sait de la nomination récente 
de l’auteur-compositeur-inter-
prète Bob Dylan au prix Nobel 
de littérature. Il salue ce geste 
« courageux,  qui contribue 
au décloisonnement des diffé-
rentes formes d’art ». Selon lui, 
les oeuvres musicales tendent 
à emprunter aux autres dis-
ciplines, et ce, pour le mieux.  
« Comme l’art se trouve par-
tout maintenant, il est difficile 
de faire entrer une oeuvre dans 
une catégorie. »

Un deuxième 
album en route

Beau mystère, son premier al-
bum, en est déjà à sa troisième 
année de tournée. L’album est 
sorti en 2014, deux mois après 
sa victoire au Festival de la 
chanson de Granby, qui l’a fait 
connaître au public québécois. 
Soulignons que le Festival a 
permis à des chanteurs québé-
cois de faire leur marque : Jean 
Leloup et Lynda Lemay pour 
ne nommer que ceux-là. Mi-
chel Robichaud était en studio 
cet été pour l’enregistrement de 
son prochain album, présente-
ment en production. Il confie 
qu’il joue déjà certaines de ces 
chansons en spectacle : « Je suis 
comme un petit garçon, impa-
tient d’essayer mes nouvelles 
tunes devant public ».

À quoi doit-on s’attendre le 19 
novembre? Michel Robichaud 
promet de doser les chansons 
humoristiques et plus sérieuses.  
« Les touches d’humour changent 
de la mélancolie qui teinte beau-
coup la musique québécoise. » Il 
ajoute qu’il adore se produire de-
vant un public qui ne le connaît 
pas, parce que cela lui permet de 
laisser aller sa créativité.

Photo : Sylvie Bellay
Michel Robichaud a l’amour des mots et de la langue.

Les autres activités 
du Festival du Vent

Le Festival du Vent s’ouvrira le mercredi 16 novembre à 19 h 
avec la chorale la Rose des Vents et une dégustation culinaire.

Le jeudi 17 novembre se déroulera sous un thème on ne peut 
plus porteur  : l’art, le vin et le fromage. L’exposition d’art 
visuel sera enrichie d’une dégustation de vins et de fromages 
et accompagnée de musique.

Le vendredi 18 novembre sera dédié au grand écran avec une 
soirée de cinéma francophone.

La journée du samedi 19 novembre sera familiale avec, dès 
12 h, des activités pour toute la famille, dont un atelier de 
musique, de pilates et d’autres découvertes.

Concert de Michel Robichaud, le 19 novembre à 19 h 30 au Centre des Grands-Vents, Saint-Jean.
Billets en vente aux bureaux de l’ACFSJ et sur le site internet www.acfsj.ca 

Prix : 14 $ pour les étudiants et membres de l’ACFSJ, 18 $ pour les non-membres.

Le programme complet est disponible sur le site : 
 www.acfsj.ca

www.acfsj.ca
www.acfsj.ca
mailto:dg%40fpftnl.ca?subject=
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Photo : Karine Bernard
Le 25e colloque du Centre d’études franco-canadiennes de l’Ouest et du Centre Québec-Pacifique s’est tenu à l’Université Simon Fraser de Vancouver : premier bâtiment à gauche sur la photo.

FOCUS

Karine Bernard

 
Quelle peut être la contribu-
tion des parents anglophones à 
la vitalité et la survie de la fran-
cophonie canadienne? Quelle 
est leur place au sein des écoles 
francophones? Ces questions 
sont depuis longtemps d’actua-
lité, mais les réponses, elles, sont 
peut-être en train de changer. 

Un peu partout au pays, y com-
pris à Terre-Neuve-et-Labrador, 
on assiste à la diminution du 
français comme langue mater-
nelle. Par ailleurs, et peut-être 
à l’encontre des prédictions, 
de plus en plus de gens parlent 
français. 

Les classes d’immersion sont 
plus populaires que jamais. Le 
nombre de couples exogames 
qui transmettent le français 
à leurs enfants est lui aussi en 
augmentation. D’ailleurs, la ré-
alité actuelle est que le nombre 
de familles exogames est en 
augmentation un peu partout 
au pays. 

À Terre-Neuve-et-Labrador, 
parmi l’ensemble des couples 
qui comptent un conjoint de 
langue maternelle française, 
la proportion de couples exo-
games français-anglais est pas-
sée de 57% à 80% au cours des 
trente dernières années. Bien 
que l’exogamie soit considérée 
comme un indicateur d’assi-
milation et qu’on aurait pu 
craindre une baisse du taux de 
transmission du français aux 
enfants, c’est tout le contraire 

qui est en train de se produire. 
Il est important de souligner que 
la grande majorité des couples 
exogames ne transmet pas le 
français à leurs enfants, mais la 
proportion des couples qui le 
font, bien qu’elle reste faible, a 
doublé dans la province. 

La francophonie  
canadienne en changement

La survie du français au pays pas-
sera-t-elle notamment par une 
plus grande inclusion et recon-
naissance de la contribution des 
minorités et des anglophones à la 
francophonie canadienne? 

Plusieurs voix se sont élevées en 
ce sens lors du congrès tenu à 
Vancouver les 30 septembre et 
1er octobre derniers. La fran-
cophonie « au singulier » est un 
concept qui semble appartenir 
de plus en plus au passé. Il y a 
aujourd’hui une multitude de 
francophonies. La francophonie 
est « plurielle ». 

Si on regarde à Terre-Neuve-et-
Labrador, beaucoup d’enfants 
qui fréquentent les écoles fran-
cophones sont issus de familles 
exogames, venus d’autres pays, 
notamment du Maghreb ou de 
l’Afrique ou encore de familles 
dont les grands-parents parlent 
toujours le français, mais dont 
les parents l’ont perdu.

L’importance des parents 
anglophones 

Catherine Levasseur, candidate 
au doctorat de l’Université de 
Montréal, a donné la voix à des 

parents anglophones dont les 
enfants fréquentent les écoles 
francophones de la Colom-
bie-Britannique. 

Dans le cadre de son étude, 
plusieurs parents interrogés 
lui ont confié à quel point ils 
se sentaient exclus et rejetés de 
l’éducation de leurs propres en-
fants. Certains ont également 
dit se sentir comme des ennemis 
à chaque fois qu’ils mettaient 
les pieds à l’école francophone. 
D’autres en viennent même 
à retirer leurs enfants lorsque 
l’école n’est pas suffisamment 
ouverte. 

Faisant l’effort de non seulement 
choisir l’école francophone, de 
partager sa mission, mais égale-
ment de participer aux activités 
scolaires et sociales en français, 
les parents anglophones se sont 
dit en quête de reconnaissance. 

Ils souhaitent être accueillis, re-
connus et valorisés pour leurs 
efforts. Que ce soit à la maison 
pour l’aide aux devoirs ou à 
l’école en s’engageant bénévole-
ment dans divers comités et au 
sein des activités scolaires et pa-
rascolaires, ils s’impliquent mal-
gré les défis que cela représente. 
Par dessus tout, les parents ont 
expliqué qu’ils ne veulent plus 
se sentir exclus, abandonnés ou 
encore sentir que l’école éloigne 
leurs enfants d’eux, parents an-
glophones. 

Pouvoir s’impliquer

Pour madame Levasseur, la sur-
vie de la francophonie et des 

écoles francophones dépend 
entre autres de l’implication 
des parents anglophones ayants 
droit.

«  Les écoles francophones ont 
besoin du support des parents 
anglophones en plus d’avoir 
celui des parents francophones. 
Les parents anglophones font 
partie intégrante des familles 
ayants droit et de la vie des 
élèves, alors ils doivent être in-
clus dans la vie scolaire de leurs 
enfants », explique-t-elle en en-
trevue avec le Gaboteur. «  Évi-
demment des différences im-
portantes existent dans l’accueil 
des parents anglophones selon 
les écoles, les conseils scolaires et 
les provinces. Certains milieux 
ont déjà trouvé des solutions qui 
conviennent à leur milieu, alors 
que d’autres semblent encore 
avoir du mal à accepter la pré-
sence des parents anglophones 
ayants droit à l’école. » 

Madame Levasseur soutient 
que dans tous les cas, les écoles 
francophones doivent conti-
nuer de faire des efforts en ce 
sens : « Lorsque les parents an-
glophones ne se sentent pas les 

bienvenus, il y a plus de risque 
qu’ils se désengagent de la vie 
scolaire et de l’éducation des 
enfants, et dans les cas les plus 
extrêmes, qu’ils décident de reti-
rer leurs enfants de l’école ». Elle 
suggère qu’il devrait être possible 
pour eux d’avoir des rencontres 
bilingues avec les professeurs 
afin d’obtenir de l’information 
sur les progrès de leurs enfants. 
L’école peut aussi encourager 
l’entraide entre parents franco-
phones, anglophones et bilin-
gues afin que les parents anglo-
phones ne se sentent pas isolés 
et qu’ils puissent, par exemple, 
avoir accès à des traductions de 
certains documents importants 
ou de certaines informations sur 
la vie scolaire.

«  Les écoles pourraient aussi 
s’assurer que les parents an-
glophones soient intégrés aux 
différents comités de parents 
et aux comités de bénévoles 
s’ils le désirent. L’école pour-
rait enfin faire probablement 
un peu mieux pour reconnaître 
l’apport, la présence et l’impli-
cation des parents anglophones 
au fil de l’année scolaire  », 
conclut-elle.

Les identités francophones en pleine transformation

Certains congressistes présents 
à Vancouver ont questionné le 
discours sur l’identité franco-
phone, notant que l’époque où 
la notion de l’identité franco-
phone était très unitaire appar-
tient au passé et que bien que 
ce discours fût très important, 
il a peut-être atteint ses limites. 
Ils ont souligné qu’il faudrait 

dorénavant l’axer sur la diver-
sité, l’inclusion et l’ouverture. 
Qu’il est temps de reconnaître 
qu’il y a différentes francopho-
nies qui contribuent à la vitalité 
de la francophonie canadienne 
et qu’il faut se donner des 
institutions qui représentent 
l’ensemble des francophones  
du Canada.

LA PLACE DES PARENTS ANGLOPHONES 
DANS LES ÉCOLES FRANCOPHONES

Les 30 septembre et 1er octobre derniers se tenait le 25e colloque du Centre d’études franco-
canadiennes de l’Ouest (CEFCO) et du Centre Québec-Pacifique à l’Université Simon Fraser 

de Vancouver. Les discussions sur la place des parents anglophones au sein des écoles 
francophones ont tout particulièrement attiré l’attention du Gaboteur présent au congrès. 

Catherine Levasseur, 
candidate au doctor-
at de l’Université de 
Montréal, s’intéresse 
à la reconnaissance 
de l’engagement des 
parents anglophones à 
l’école francophone en 
Colombie-Britannique
Photo : Courtoisie de 
Catherine Levasseur
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SAKKIJÂJUK : ÊTRE VISIBLE PAR L’ART ET PAR LA RÉSISTANCE
Le 8 octobre dernier, plus de 800 personnes partici-
paient, au musée The Rooms à Saint-Jean, au vernis-
sage de l’exposition ayant pour titre SakKijâjuk (être 
visible), consacrée à l’art des Inuits du Nunatsiavut. 
Dans l’assistance, plusieurs personnes arboraient les 
couleurs du mouvement  Make Muskrat Right initié par 
le gouvernement de cette région du Labrador. 

Le sculpteur Billy Gauthier était parmi les artistes pré-
sents à ce vernissage. Le 13 octobre, il amorçait une 
grève de la faim pour obtenir ce que ce mouvement 

réclamait depuis des mois de Nalcor, soit le nettoyage 
du terrain entourant le barrage de Muskrat Falls avant 
l’inondation de son réservoir. Son geste, ainsi que l’oc-
cupation du chantier, ont provoqué un fort vent de so-
lidarité au Labrador, à Terre-Neuve et dans plusieurs 
villes du pays.

Le Gaboteur a l’immense privilège d’avoir parmi ses 
fidèles pigistes Sophie Tremblay Morissette, de Nain, 
au Nunatsiavut. Sophie a vécu de l’intérieur les prépa-
ratifs de la « visibilité » des artistes du Nunatsiavut et 

de son amie photographe Jennie Williams à The Roo-
ms. Elle nous raconte ici le processus remarquable qui 
a donné naissance à ces expositions. 

Sophie est également une des seules auteures qui a té-
moigné, en français, des motivations du sculpteur Billy 
Gauthier pour entreprendre une grève de la faim qui 
a duré 12 jours. Son texte Billy, d’abord publié sur son 
blogue le 16 octobre dernier, nous est apparu comme 
un incontournable de cette édition - au-delà des déve-
loppement futurs du dossier Muskrat Falls. (JT)

SakKijâjuk ou de la visibilité pour l’art du Nunatsiavut
Le musée The Rooms de Saint-Jean présente jusqu’au 15 janvier 2017 l’exposition SakKijâjuk : art et artisanat du Nunatsiavut. La correspondante du Gaboteur à Nain,  
Sophie Tremblay Morissette, a participé à la création de cette exposition dont le titre, SakKijâjuk, signifie « être visible ». Tous les panneaux explicatifs de l’histoire du  

Nunatsiavut et de ses artistes sont en français, en anglais et en Inuktitut.  

SOPHIE TREMBLAY MORISSETTE, NAIN

SakKijâjuk est un mot inuktitut 
qui peut se traduire par «  être 
visible ». Rendre l’art des Inuits 
du Labrador visible au grand 
public; voici le mandat que s’est 
donné Heather Igloliorte il y a 
de cela plusieurs années. 

Heather, elle-même une artiste 
Inuite native du Labrador, est 
maintenant professeure adjointe 
en histoire de l’art à l’Université 
Concordia à Montréal. Pendant 
plus de deux ans, elle a travaillé 
sans relâche avec plusieurs colla-
borateurs à la toute première ex-
position nationale d’art et d’arti-
sanat du Nunatsiavut. J’ai eu le 
grand privilège de faire partie de 
son équipe à titre de directrice 
de l’organisation Torngat Arts 
and Crafts à Nain, puis comme 
directrice du Tourisme pour le 
gouvernement du Nunatsiavut. 

Des oeuvres 
jamais exposées

Quelques minutes au coeur 
de SakKijâjuk vous suffiront 
pour en comprendre toute son  
importance. 

L’exposition met en vedette 
une douzaine d’oeuvres cou-
vrant une cinquantaine d’an-
nées. La plupart n’ont jamais 

été vues du public avant d’être 
sélectionnées pour SakKijâjuk. 
Vous y verrez aussi bien des 
photos d’archives montrant la 
vie de tous les jours dans les 
communautés le long de la 
côte Nord du Labrador que 
des sculptures modernes sur les 
pensionnats autochtones. 

Vous reconnaîtrez peut-être le 
nom de quelques artistes Inuits 
plus célèbres, dont certains 
mondialement connus tel que 
Billy Gauthier, qui a déclen-
ché une grève de la faim le 13 
octobre dernier pour « Make 
Muskrat Right ». (voir le texte 
« Billy » dans cette page). Vous 
découvrirez aussi certainement 
de nombreux nouveaux talents. 
Heather et son équipe ont vou-
lu donner tous les moyens aux 
artistes du Nunatsiavut de créer 
des oeuvres mémorables et c’est 
une grande réussite! 

J’étais moi-même fière et très 
émue lors de ma visite à The 

Rooms. Fière de voir le résul-
tat d’autant de travail de la part 
des artistes et de nombreuses 
personnes qui ont cru au projet 
depuis le début. Profondément 
touchée de voir qu’une place ait 
été gardée pour les sculptures de 
Jacko Pijogge, un jeune artiste 
Inuit de Nain mort par suicide 
peu avant d’avoir la chance de 
soumettre ses oeuvres. Fière 
et émue de voir la vision de 
Heather se réaliser. 

La vision de Heather

Alors que d’autres auraient 
préféré visiter nos communau-
tés pour sélectionner les pièces 
existantes les plus intéressantes, 
Heather a plutôt choisi de four-
nir tous les matériaux néces-
saires aux artistes pour réaliser 
leur plein potentiel en créant 
de nouvelles oeuvres. Elle a 
aussi facilité l’offre de plusieurs 
ateliers pour permettre à cer-
tains talents émergents de se 
perfectionner et de pousser plus 

loin leur processus de création. 
Elle a ouvert la porte à toutes 
les expressions artistiques et a 
accueilli tout le monde avec le 
même sérieux. 

Mais Heather est allée encore 
plus loin. Lors du vernissage le 
8 octobre dernier, tous les ar-
tistes étaient présents. Ça peut 
sembler une évidence, mais je 
vous assure que c’est loin de 
l’être lorsque on doit voyager 
de la côte nord du Labrador 
jusqu’à St-Jean. Encore une 
fois, Heather voulait «  rendre 
visible  ». L’art, c’est vrai, mais 
aussi les talentueux artistes  
du Nunatsiavut.

Les Inuits au Labrador et à Saint-Jean
Artiste en résidence au musée The Rooms par le biais du programme 

Elbow Room, ma grande amie et photographe Jennie Williams 
a profité des derniers mois pour documenter la vie des Inuits du 

Labrador dans la communauté de Nain au Nunatsiavut, où elle habite, 
et à St-Jean, où elle a passé l’été.  Vous trouverez ses oeuvres dans 

une salle adjacente à l’exposition SakKijâjuk. 

Jennie a immortalisé des por-
traits saisissants et des moments 
touchants de la vie de tous les 
jours. Vous pourrez aussi y ad-
mirer, en grande dimension, une 
des photos qui documente la 
nuit des Nalujuks,  à Nain, parue 
dans Le Gaboteur l’an dernier.  

Dans l’imagerie populaire des ha-
bitants de la côte nord du Labra-
dor, les Nalujuks sont d’étranges 
personnages arrivant le soir du 
6 janvier par les eaux glacées. 
Traditionnellement vêtus de 
fourrures, de bottes en peau de 
phoque et de masques, adultes et 
adolescents se déguisent encore 
aujourd’hui de la tête aux pieds 

pour rôder et surprendre les pas-
sants les moins vigilants le soir 
de l’Épiphanie  dans les commu-
nautés du Nunatsiavut.

Parce que par définition les Na-
lujuks poursuivent les passants 
qui s’attardent un peu trop long-
temps, il est difficile de docu-
menter leur bref passage. Jennie 
a donc patiemment accumulé ses 
photos pendant six ans et les plus 
spectaculaires font partie de cette 
première exposition. 

Vous pourrez voir les photos 
de Jennie au musée The Roo-
ms jusqu’au 15 janvier 2017. 
(STM)

Je pourrais écrire des pages sur 
les préoccupations entourant ce 
projet depuis le début, mais il est 
malheureusement trop tard pour 
l’arrêter. C’est pour cela que plu-
sieurs groupes et individus ap-
puient maintenant la campagne 
« Make Muskrat Right » pour 
que les mesures minimus soient 
prises pour éviter de contaminer 
au méthylmercure le bassin du 
Lac Melville et exposer les com-
munautés vivant en aval à des 
niveaux bien au-dessus des lignes 
directrices de Santé Canada. 
Pour tous les Labradoriens pra-
tiquant la pêche de subsistance, 
l’inondation du réservoir avant 
la coupe des arbres veut dire une 
contamination immédiate et sur 
plusieurs générations à venir.

Mon ami Billy
 
Mon ami Billy est un sculpteur 
inuit connu mondialement. Un 
peu timide, il cherche rarement 
le feu des projecteurs. Cette 
fois-ci c’est différent. Alors que 
personne n’écoutait les manifes-
tants, alors que personne ne pre-
nait au sérieux les revendications 
des citoyens, des groupes d’acti-
vistes, les résultats de l’étude in-
dépendante de l’université Har-
vard et même du gouvernement 
du Nunatsiavut, Billy a fait le 
choix difficile de mettre sa vie 
en danger pour attirer l’atten-
tion du public et des décideurs 
sur la campagne #MakeMuskra-
tRight. Depuis le 13 octobre, il 
fait la grève de la faim. 

Mon ami Billy veut vivre. Il 
veut revoir sa fille, reprendre ses 
activités et continuer de prati-
quer la pêche de subsistance. 
Même s’il s’affaiblit rapide-
ment, il est hors de question de 
reculer parce que l’inondation 
du réservoir dans les conditions 
actuelles mettra la vie de tous 
les Labradoriens en danger et 
ça, Billy ne peut le concevoir.

Je vous demande d’envoyer vos 
bonnes pensées à mon ami Bil-
ly et de signer la pétition pour  
#MakeMuskratRight.
--
Texte publié le 16 octobre 2016 
dans le blogue de Sophie Trem-
blay Morisette https://inikunat-
tuk.wordpress.com/)

Photo: Michelle Baikie
Michelle Baikie, The Hunter 
(1998). Photo digitale sur 
papier, 52.12 x 71.76 cm. 
Collection de l’artiste.

SakKijâjuk : Art et artisanat 
du Nunatsiavut.

Musée The Rooms,  
Saint-Jean, jusqu’au  
15 janvier 2017.

Photo : Jennie Williams
Jennie Williams, dont 
cette photo ouvre 
l’exposition, a été 
artiste en résidence 

à The Rooms.

Pour voir les oeuvres de Billy Gauthier - www.spiritwrestler.com 
Pour en savoir plus : www.makemuskratright.com (en anglais)

Pour revoir le fil des événements de l’occupation du chantier de Muskrat Falls et lire des textes de 
fonds sur ce dossier : www.theindependent.ca ainsi que la page Facebook du même nom.

Billy 
Mon ami Billy Gauthier fait la grève de la faim.  

Il refuse de se nourrir jusqu’à ce que la 
province de Terre-Neuve-et-Labrador et la 

société d’État Nalcor promettent de couper les 
arbres et de nettoyer le terrain avant d’inonder 

le réservoir du projet hydroélectrique de 
Muskrat Falls à Happy Valley-Goose Bay. 

SOPHIE TREMBLAY MORISSETTE, NAIN

Photo : Sébastien Lavallée 
Billy Gauthier en compagnie des grévistes de la faim 
Jeremias David Zack Kohtmeister et Deliah Miriam 
Saunders lors d’un rassemblement de solidarité 
Make Muskrat Right tenu devant le Monument des 
droits humains à Ottawa le 23 octobre dernier.

https://inikunattuk.wordpress.com
https://inikunattuk.wordpress.com
www.spiritwrestler.com
www.makemuskratright.com
http://theindependent.ca/
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Lizaveta raconte la 32e assemblée générale du Gaboteur
Le 20 octobre 2016 a eu lieu la 32e assemblée générale annuelle du Gaboteur. L’événement s’est déroulé dans la salle de conférence du 

Centre scolaire et communautaire des Grands-Vents. Lizaveta Zakharova, 14 ans, raconte le déroulement de l’assemblée. 

Lizaveta Zakharova,
une observatrice
Saint-Jean

Avant le commencement de 
l’assemblée, les participants s’en 
viennent vers 17 h 30 – 18 h. 
Ils ont le temps de socialiser et 
de déguster des plateaux de fro-
mage commandés à la Rocket 
Bakery. Cela se passe dans 
l’atrium, dans le Centre com-
munautaire des Grands-Vents.

A 19 h, les gens sont invités 
à s’installer dans la salle de 
conférence pour l’assemblée. 
France Bélanger anime la réu-
nion. On y commence par le 
mot de bienvenue qui consiste 
en une petite introduction 
de la soirée. Par la suite, on 
passe à l’appel des membres. 
Il faut qu’il y ait au moins dix 
membres pour que l’assem-
blée générale puisse être tenue. 
Cette année, il y en a onze ; 
dix qui sont dans la salle et un 

qui assiste à la réunion par té-
léconférence. 

Ensuite a lieu la nomination 
d’une présidence et d’un secré-
tariat d’assemblée. Ce processus 
est très strict et professionnel. 
Quelqu’un doit proposer un 
individu, et quelqu’un d’autre 
doit l’appuyer. Les deux nomi-
nations sont adoptées à l’una-
nimité, ce qui veut dire que 
personne ne s’y oppose. France 
Bélanger devient donc la prési-
dente d’assemblée.

L’ordre du jour

Après ces nominations, on 
passe à la lecture et à l’adoption 
de l’ordre du jour ainsi qu’à la 
présentation du procès-verbal 
de la 31e assemblée générale. 
Les deux sont acceptés par tous 
et adoptés à l’unanimité. Les 
premières étapes de l’assem-
blée passent vraiment vite. La 
présentation et l’adoption du 
rapport annuel n’est pas une ex-
ception. On fait un petit résumé 

rapide du rapport, qui est égale-
ment adopté à l’unanimité. 

Par la suite, on fait un vague 
résumé du mot du président. 
Cela consiste en quelques re-
merciements et en deux ou 
trois commentaires sur les réus-
sites et les progrès financiers du 
journal. Cette année, il y a eu 
une belle récolte de deux prix 
d’excellence de l’APF (Associa-
tion de la presse francophone) 
et de deux premières men-
tions à des prix d’excellence  : 
le projet bande dessinée, un 
éditorial, un article culturel et 
une photographie ont ainsi été 
récompensés. Le président du 
conseil d’administration, Hugo 
Leblanc, exprime sa fierté pour 
ces réussites.

Situation financière

Après les premières parties de 
l’assemblée, le temps est venu de 
parler des finances. On discute 
des états financiers de l’année 
2015-2016, donc des dépenses 

et des revenus. On parle des 
changements qui peuvent êtres 
faits pour améliorer la situation 
financière. On y discute égale-
ment les prévisions budgétaires 
pour l’année prochaine.

A la suite de la discussion finan-
cière, on commence les élec-
tions. Deux postes sont mis en 
concours. Les trois candidates 
sont Nancy Boutin, Caroline 
Ruest et  Leslie Quennehen. 
Tous les membres, les abonnés 
et les gens qui ont payé la cotisa-
tion, sont invités à voter. Après 
que tous les votes sont comp-
tés, on nous présente le nou-
veau Conseil d’administration. 

Le nouveau Conseil  
d’administration:

- Hugo Leblanc
- Stéphanie Purdy
- Dominic Robitaille
- Nancy Boutin
- Caroline Ruest

Après toutes ces élections, le 
temps des questions occupe 
l’avant-dernière partie de l’as-
semblée. Plusieurs personnes 
disent des remerciements et 
expriment des commentaires 
et des suggestions pour l’avenir. 
Les gens ont l’occasion de dire 
vraiment ce qu’ils pensent. Plu-
sieurs sujets sont abordés, alors 
la période de questions est assez 
longue. Après le temps dédié 
aux questions, la levée de l’as-
semblée est tenue et la réunion 
prend fin. 

J’ai trouvé que la 32e assemblée 
générale annuelle était un évé-
nement très strict et éducatif. 
Je pense également que ça a été 
une expérience formidable. La 
réunion s’est déroulée très pro-
fessionnellement, et je pourrai 
me servir de cette expérience 
pour ma future carrière. Ça 
me sera utile pour être plus à 
l’aise durant des conférences et 
des réunions. Je ferai tout mon 
possible pour être présente à la 
33e assemblée.

Extraits du rapport annuel du Gaboteur

S’adapter sans cesse et marquer des points 
En 2015-2016, l’équipage du Gaboteur a été loin de naviguer sur un long fleuve tranquille. À plusieurs reprises, il a fallu nous adapter à des  

changements internes et externes importants, sans perdre le cap. Malgré ces soubresauts, nous avons quand même réussi à marquer des points.

Belle récolte de prix au 
Gala des Prix d’excellence 

de l’APF

En mai 2016, Le Gaboteur a 
été honoré de deux Prix d’ex-
cellence et de deux premières 
mentions à des Prix d’excellence 
2016 décernés par l’Associa-
tion de la presse francophone 
(APF) lors d’un gala tenu à la 
Cité francophone d’Edmonton. 
L’APF réunit 22 journaux fran-
cophones hors Québec.

Une structure interne 
en mouvance

Pendant l’année 2015-2016, la 
structure organisationnelle du 
journal a bougé considérable-
ment. Depuis novembre 2015, 
Le Gaboteur fonctionne avec 
une seule employée salariée en la 
personne de Jacinthe Tremblay 
dans le poste de directrice géné-
rale et responsable de la rédac-
tion, à raison de 35 heures par 
semaine en moyenne. Un des 
défis de ce fonctionnement est 
le haut niveau de coordination 
requis pour assurer la parution 
régulière du journal et le suivi de 
ses finances. 

Si ce défi a pu être relevé en 
2015-2016, c’est grâce au très 
grand professionnalisme et au 

dévouement de l’équipe res-
treinte de contractuels respon-
sables de la production du jour-
nal composée de Aude Pidoux, 
Jessie Meyer et Holly Simon. 

À la rédaction, un vaste 
réseau de pigistes 

Au cours de l’année 2015-2016, 
Le Gaboteur a pu compter sur 
l’apport régulier d’une dizaine 
de journalistes et photographes 
pigistes, actifs dans les princi-
pales régions où vivent des fran-
cophones mais également sur 
la collaboration ponctuelle de 
près de 90 autres personnes qui 
ont contribué aux contenus de 
nos pages régulières.  Grâce à ce 
vaste réseau, le journal a pu non 
seulement couvrir les actualités 
communautaires francophones 
dans la province mais également 
augmenter le nombre et la di-
versité des sujets traités dans le 
journal. 

Nous sommes enfin particu-
lièrement fiers d’avoir intégré 
des jeunes des écoles franco-
phones au sein de notre équipe 
de collaborateurs… et c’est 
sans compter la participation 
incroyable à notre concours de 
bande dessinée.

Les bandes dessinées « Les 
aventures du gaboteur » 

Le concours de bande dessinée 
Les aventures du gaboteur, lancé 
en novembre 2014, avait per-
mis la création d’une galerie de 
six personnages officiels par des 
moins de 18 ans de la province. 
Pendant l’année 2015-2016, 

quelque 300 jeunes ont réa-
lisé des planches, des récits et 
des dessins dans le cadre de ce 
concours. Une sélection de ces 
BD et illustrations narratives 
a été réunie en juin 2016 dans  
Les aventures du gaboteur, le 
premier recueil de bande dessi-
née en français jamais publié à 
Terre-Neuve-et-Labrador.  

Cette initiative, menée en par-
tenariat avec l’organisme québé-
cois de promotion de la bande 
dessinée Front froid, a bénéficié 
de l’appui financier du Bureau 
d’engagement public et du mi-
nistère de l’Éducation et du 
Développement de la Petite En-
fance de Terre-Neuve-et-Labra-
dor ainsi que du Secrétariat aux 
affaires intergouvernementales 
canadiennes du Québec.

Refonte Internet 

En mars 2016, nous avons lancé 
une nouvelle version de notre site 
gaboteur.ca. Mais le plus grand 
changement de notre refonte In-
ternet, réalisée par Holly Simon, 

est l’intégration, dans le site, des 
principaux outils liés à l’achat 
et au paiement d’abonnements, 
aux communications avec les 
abonnés, à la diffusion de l’édi-
tion numérique et à la prépara-
tion des étiquettes d’envoi de la 
version papier du journal.

Le rayonnement du  
Gaboteur en chiffres 

Distribution - Entre avril 2015 
et la fin de mars 2016, la distri-
bution payante de la version pa-
pier du Gaboteur s’est maintenue 
en moyenne à 875 exemplaires. 

Site Internet - Entre le 1er avril 
2015 et le 31 mars 2016, le site 
gaboteur.ca a reçu 40 680 vi-
siteurs et a enregistré 477 500  
« hits ». 

Facebook - Au 31 mars 2016, 
plus de 650 personnes suivaient 
nos publications sur Facebook, 
soit près de 150 de plus que l’an-
née précédente à la même date.  

Twitter - Plus de 500 indivi-
dus et groupes suivent notre fil 
Twitter. 

Déficit contenu en  
2015-2016 

Lors de l’assemblée générale 
2015, le conseil d’administration 
a présenté des prévisions budgé-
taires comportant un déficit de  
6 750 $, attribuable, en très grande 
partie, à l’arrêt total des revenus 
publicitaires en provenance du 
gouvernement fédéral et de ses 
agences pendant la longue cam-
pagne électorale de l’automne 
2015.  Or, l’exercice 2015-2016 

s’est terminé avec un déficit de  
5 000 $ et des poussières, soit 
légèrement inférieur au budget 
présenté l’an dernier.  

La baisse de près de 12 500 $ des 
revenus de publicité nationale a 
été presque en totalité compen-
sée par des hausses des revenus 
de publicité associative, d’abon-
nements et d’autres sources de 
revenus non gouvernementales. 

S’adapter, encore 

Le Gaboteur Inc. est une société 
à but non lucratif active dans le 
monde des médias, un secteur 
secoué depuis plusieurs années 
par une crise provoquée, entre 
autres, par l’érosion des revenus 
publicitaires et l’abondance d’in-
formations gratuites sur Internet. 
Dans un tel contexte, nous nous 
en tirons mieux que les centaines 
de publications qui ont fermé 
leurs portes ou celles qui ont ef-
fectué des mises-à-pied massives. 

Pourquoi demeurons-nous op-
timistes, malgré tout? Le Gabo-
teur est un journal de « niche ». 
Il propose des contenus exclusifs 
en français, créés à plus de 90 % 
à Terre-Neuve-et-Labrador. Il 
n’existe rien d’autre de compa-
rable dans l’univers médiatique 
de la province et d’ailleurs, aussi 
bien à l’écrit qu’à l’électronique. 
Et il a un bassin de plus en plus 
nombreux d’abonnés et des par-
tenaires communautaires fidèles, 
prêts à payer pour une informa-
tion rigoureuse de qualité. 

Les états financiers et le rapport 
annuel sont disponibles sur notre 
site internet www.gaboteur.ca

gaboteur.ca
gaboteur.ca
www.gaboteur.ca
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ACTIVITIES 
Canadian Parents for French - Newfoundland and Labrador is busy 

getting ready for the following activities:

MONDAY, NOVEMBER 7, 2016
Conferences and Bilingual Career Fair
Jack Byrne Arena
We are looking forward to meeting students visiting with their class, distribute 
information kits and answer any questions they have.  We will also have cool promotional 
material and prizes.

THURSDAY, DECEMBER 15, 2016
French Movie, with English sub-titles of The Legend of Sarila / La légende de Sarila
Scotiabank Theatre in St. John’s
Working hard to offer the same opportunity in Corner Brook. We will keep you posted.

SATURDAY, MAY 6, 2017
Provincial Concours d’art oratoire
St. John’s
Deadline for application: Friday, April 28, 2017 

 
MAY 2017
Every year, Canadian Parents for French - 
Newfoundland and Labrador celebrates the dedication to French and French learning expressed 
by amazing individuals in the province.  The celebration is held at Government House in May, in 
the presence of Their Honours, Frank F. Fagan, CM, ONL, MBA and Patricia Fagan.

The Provincial Awards are for: 
- Volunteer of the Year
- Student of the Year
- Teacher  of the Year
- Teacher Graduate of the Year

Deadline for application: Friday, March 31st, 2017

JUNE 2017
Heather Huxter Memorial Story  
Writing Contest
for students in Grades 4, 5 and 6
Deadline for application: Monday, May 1, 2017

EDUCATION

Visit our website
for more information:  

nl.cpf.ca

WE HAVE MOVED! 
 

Canadian Parents for French - Newfoundland and Labrador 
has moved from Suite 101, at 10 Austin Street in St. John’s, 

to Suite 203. Our phone and fax numbers are the same.  
Our mailing address is the same. Our website and e-mail 

addresses remain the same.

Canadian Parents for French - Newfoundland and Labrador offered a complimentary 
subscription to Le Gaboteur to all its members.  Most of our members are parents with children 
either in an immersion program or learning French in Core French and Intensive Core French.  

Some members are supporters, teachers and school administrators.  Some members do not 
speak, read or understand French and wonder what they can do with Le Gaboteur, the only 

French newspaper in this province.  

Here are some ideas to bring Le Gaboteur into play. 

 
WITH YOUR LITTLE ONES:  
•	 colour images in Le petit Gaboteur, designed especially for young children;
•	 play with the games (connect the dots / labyrinth / choose a character)
•	 Name a random page number and see if you can find a specific word in French or an image

WITH OLDER CHILDREN:
•	 select an image/ photo in the newspaper and invent a story around it (have fun with it!)
•	 identify, based on the content of the newspaper, where the French speaking populations 

are in the province
•	 discuss one of the article in Le Gaboteur with your child / ask them to summarize it for you

YOU DO NOT SPEAK FRENCH:
•	 read Canadian Parents for French - Newfoundland and Labrador’s 1/4 page
•	 complete le Mot Caché
•	 translate one ad - using Google Translate or a dictionary

As you can see, there are many ways of using Le Gaboteur at home with your children, à la 
“Where’s Waldo?”  Look for a word, a sentence, an image, a location..... Be creative, have fun, 

share a moment with your child.

Trucs pour donner le 
goût de bien manger  
Qu’elles sont belles ces tomates ! Des grandes, des 

moyennes, des petites….. et de tous les tons de 
rouge, orange, jaune…. On a envie de les déguster 
avec appétit non ?  N’est-ce pas comme ça que 
nous devrions attirer les enfants à en manger ?

Marie-José Mahé
Conception Bay South

Une grande partie des pro-
duits populaires chez les en-
fants comme chez beaucoup 
d’adultes, sont principalement 
faits d’ingrédients qui n’ont 
presqu’aucune valeur nutritive. 
Le pain blanc badigeonné de 
margarine de mauvaise qualité 
servi en rôties le matin aux en-
fants avant d’aller à l’école, les 
laissent en manque de vitamines 
et protéines.  Bien des enfants 
viennent à l’école fatigués, in-
capables de se concentrer et se 
rendent à la cafétéria le midi 
pour se gaver de pizza, de frites 
ou de hot-dogs et hamburgers.

Alors, que faire ?  Voici donc 
quelques suggestions pour inci-
ter votre enfant à mieux manger :

• Le faire participer de façon 
créative à la préparation des re-
pas. Par exemple  : s’il aime la 
pizza, pourquoi ne pas en faire 
une en y ajoutant beaucoup de 
légumes coupés en très petits 
morceaux. Y ajouter de bonnes 
protéines  : poulet et fromage 
maigre, soja ou autre fèves et 
même poisson. Demander à 
votre enfant de choisir quelles 
épices y ajouter telles curcuma, 
fines herbes, persil qui apporte 
de la vitamine C.

• Lors de la préparation de des-
sert, aller voir dans des livres de 
recettes santé et faire mesurer 
les ingrédients par votre enfant. 
Cela lui donnera l’opportuni-
té de combiner les mathéma-
tiques (mesures, fractions…) à 
la nutrition. Et si vous le voulez, 
apprenez ensemble les apports 
nutritifs de chaque ingrédient 
que vous choisissez. Lui deman-
der si tel ou tel ingrédient est un 
bon choix pour la santé et pour-
quoi. Allez faire de la recherche 

ensemble. Là encore, vous allez 
combiner la lecture, la recherche 
à une meilleure alimentation.

• Allez faire les courses ensemble 
et lui demander de choisir les 
fruits ou légumes qui ont l’air 
bon. En goûter des nouveaux.

• Faire des salades de fruits, de 
légumes, de fèves en deman-
dant à votre enfant de choisir 
lui-même ce qu’il veut mettre 
dedans et pourquoi pas, y mé-
langer des fruits secs ou noix si 
possible. Laisser votre enfant 
utiliser son imagination pour la 
confection et la présentation.

• Les jus frappés maison sont 
très populaires avec les enfants. 
Utiliser des fruits congelés tels 
bleuets et autre petits fruits 
sauvages, cerises, mangues… Y 
ajouter des bananes et une poi-
gnée de noix de cajoux (facul-
tatif ), ou un œuf comme pro-
téine. Vous pouvez couvrir le 
tout d’eau ou de lait de noix de 
coco dans un bon mélangeur. 
Laissez votre enfant choisir d’y 
ajouter de la vanille (un quart 
de c. à thé), de la cannelle, du 
gingembre…. Là encore, choi-
sissez au goût. Les quantités de 
chaque fruit, sont aussi à vous 
de choisir. Variez et ne vous 
rendez pas esclave d’une cer-
taine recette.

Bon appétit !

Photo : Marie-José Mahé

mailto:ed.cpfnl.ca?subject=
http://nl.cpf.ca
http://nl.cpf.ca
http://www.mun.ca/delf
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DANS NOS ÉCOLES FRANCOPHONES

JEUNESSE

En ce dernier matin d’octobre, la fébrilité est palpable dans les chaumières de la province. 
C’est qu’aujourd’hui, les petits comme les grands enfileront leurs costumes les plus 
extravagants pour célébrer la journée la plus haute en couleur de l’année! Plusieurs activités 
sont organisées par les écoles, pour le plus grand bonheur de nos jeunes! Joyeuse Halloween!

EN PYJAMA POUR LEVER  
DES FONDS

Les écoles du CSFP ont participé le 21 octobre 
au Jamarama. Les élèves et le personnel des 
écoles ont porté leur pyjama pour cette levée 
de fonds annuelle pour l’hôpital Janeway. La 
participation était excellente et les dons pour 
le Janeway, très généreux.

ÉCOLE NOTRE-DAME-DU-CAP

Le 19 octobre dernier, les élèves ont pris part 
à une partie de balle-molle ainsi qu’à une 
course. La journée s’est déroulée sous un 
soleil radieux où a rayonné l’esprit d’équipe. 
Merci aux parents qui ont accompagné les 
jeunes pour cette journée sportive!

CENTRE ÉDUCATIF L’ENVOL 

La première neige est tombée à Labrador 
City, pour le plus grands plaisir des élèves du 
Centre éducatif L’ENVOL qui se sont amusés 
à faire des bonhommes de neige!

ÉCOLE DES GRANDS-VENTS

À l’approche de l’hiver, la classe de 6e  
année de monsieur Victor organise en-
core cette année une collecte de bas et de 
mitaines pour les sans-abris de la région. 
Nous tenons à souligner l’engagement et 
la générosité de tous ceux et celles qui 
contribuent à ce beau projet et vous invitons 
à y participer!

CONSEIL SCOLAIRE FRANCOPHONE PROVINCIAL DE TERRE-NEUVE-ET-LABRADOR (CSFP)
•  (709) 722.6324 / 1.888.794.6324 (Sans frais)
•  conseil@csfp.nl.ca  •  www.csfp.nl.ca

SUIVEZ-NOUS SUR FACEBOOK!
ÉCOLE SAINTE-ANNE, LA GRAND’TERRE • ecoleesa
CENTRE ÉDUCATIF L’ENVOL, LABRADOR CITY • ecoleenvol

ÉCOLE BORÉALE, HAPPY VALLEY-GOOSE BAY • borealecsfp
ÉCOLE DES GRANDS-VENTS, SAINT-JEAN • ecolegv
ÉCOLE NOTRE-DAME-DU-CAP, CAP SAINT-GEORGES • ecolendc

À l'écoute.
Travailleur.
Pour vous aider. 

nwhalen.liberal.ca
nick.whalen@parl.gc.ca
Suite E130, Édifice Prince-Charles, 120 Torbay Rd

NICK WHALEN
Député fédéral St. John's-Est

NickWhalenMP
772-7171

Les Grands-Vents ont couru vite
Les élèves de l’École des Grands-Vents ont participé avec succès aux 

épreuves de cross-country organisées à Saint-Jean les 17 septembre, 24 
septembre et 1er octobre. Leur enseignant d’éducation physique, Mathieu 

Laviolette, répond à trois questions.

Combien de jeunes ont par-
ticipé aux course de cross-
country? 

En moyenne, 20 élèves ont re-
présenté l’École des Grands-
Vents à chaque épreuve. À 
chaque année, il y a de plus en 
plus de participants à l’École des 
Grands-Vents. En tout, il y avait 
environ 800 participants par 
épreuve (3 lors de cette série), 
toutes catégories incluses. 

Les élèves qui représentaient 
l’école avaient entre 9 et 13 ans 
– ils sont en 4e, 5e et 6e année.
Les participants de cette caté-
gorie d’âge devaient courir une 
distance de 1130 mètres.

Quels résultats les élèves des 
Grands-Vents ont-ils obtenus ?

Lors des courses, les athlètes 
sont classés de façon indivi-

duelle. Et s’il y a plus que 4 
élèves de la même école dans la 
même catégorie, ils sont classés 
en tant qu’école. 

Lors des trois courses, nous 
avons eu plusieurs top 10 
dont Nevyn Whitty (4e an-
née) qui s’est classé  9e , 6e et 
5e sur 120 coureurs dans sa 
catégorie. Nous avons aussi eu 
d’autres top 10 dont: Rowan 
Thériault (4e année) avec une 
11e et une 8e  place et deux ath-
lètes de la 6e année, Marcienne 
Thériault et Ava Djan-Chékar, 
sur 66 coureurs. De plus, plu-
sieurs autres athlètes se sont 
classés parmi le top 25. 

Nous avons aussi été classés en 
tant qu’école (catégorie avec 4 
participants) dans certaines des 
catégories. Les garçons de 4e 
année ont terminé 5e (sur 16) 
et 3e (sur 14). Les filles de 4e 

année ont fini 4e (sur 12) et 6e 
(sur 18). 

Êtes-vous content de ces ré-
sultats ?

Ce sont d’excellents résultats. 
C’était très beau de voir la dé-
termination de chaque athlète. 
Les participants étaient tous très 
déterminés et cherchaient tou-
jours à faire de leur mieux. Il ne 
faut pas oublier que l’objectif de 
ce genre de compétition est de 
compléter la course en ayant fait 
de son mieux. On peut fière-
ment dire que c’est une mission 
accomplie pour les athlètes de 
l’École des Grands-Vents. 

Les élèves sont déterminés et 
aiment représenter l’école. On 
ressent une fierté de plus en plus 
grande au sein de nos élèves. 
Leur détermination à s’amélio-
rer était exceptionnelle !

Photo: Courtoisie de Mathieu Laviolette
Environ 800 enfants participent à chaque épreuve de la série de cross-country.

Photo : Courtoisie de Mathieu Laviolette
Le groupe d’athlètes de l’École des Grands-Vents.

mailto:conseil@csfp.nl.ca
www.csfp.nl.ca
http://www.nwhalen.liberal.ca
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Jeff, est-ce que le taekwon-do, c’est 
difficile? 

Oui et non. Non, en ce sens que le 
taekwon-do s’offre aux gens de tous les 
âges et toutes les capacités; oui, en ce 
sens qu’il faut y consacrer du temps pour 
perfectionner les techniques et atteindre 
son plein potentiel.

Au bout de combien de temps peut-on 
changer de couleur de ceinture? 

Les exigences propres à chaque grade 
ou ceinture, que ce soit formes, combat, 

techniques ou auto-défense, deviennent 
généralement plus difficiles à mesure 
qu’on avance. 

Un adepte peut obtenir la première 
couleur - jaune - peut-être en six mois, 
mais par contre le temps entre ceintures 
rouge et noire peut prendre jusqu’à deux 
ans. Tout dépend de l’adepte, de son 
dévouement et de sa capacité à faire les 
techniques requises. 

Il y a beaucoup de garçons dans ton 
cours de taekwon-do. Est-ce que les filles 
peuvent participer aussi? 

 
Bien sûr. En ce moment, je n’ai qu’une 
seule fille, mais j’aimerais tellement voir 
plus de filles s’inscrire au cours. Les arts 
martiaux, c’est une des rares activités 
sportives où filles et garçons s’entraînent 
côte à côte.

Les cours de taekwon-do ont lieu au 
Centre communautaire des Grands-

Vents les lundis et jeudis de 18 h à  
19 h pour les débutants, et de 18 h 30 à 

19 h 30 pour les plus avancés.

ET SI ON ESSAYAIT LE

TAEKWON-DO ?
 

Un jour, peut-être que tous les enfants francophones de Saint-Jean connaîtront le taekwon-do.  
En effet, le cours de taekwon-do que Jeff Butt propose au Centre des Grands-Vents rencontre  

de plus en plus de succès. Il n’y manque que des filles !

Photo : Jacinthe Tremblay
Calin, Samuel (devant) Nicholas et Razvan (derrière) font un coup de poing avant médian en position 
de marche.

Photo : Jacinthe Tremblay
À côté de Jeff, Calin se prépare à faire un coup de pied tranchant latéral.

http://www.parlonssciences.ca/jumelles
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SOLUTIONDECEMOTCACHÉ:FRIANDISES

THÈME : L’HALLOWEEN
10 LETTRES

SOLUTIONDECEMOTCACHÉ:NOTRE-DAMEDEPARIS

SOLUTIONDECEMOTCACHÉ:RECONNAISSANCE

THÈME : L’ACTIONDE GRÂCE
14 LETTRES

A
ABONDANCE
ACCORDÉS
AGRICULTURE
AMÉRICAINS
ANCIENNE
ANNÉE
ASPECT
ATOCAS
AUTOMNE
B
BASÉ
BELLE
BIEN
BONTÉS
BUT
C
CANADA

CÉLÉBRÉ
CHAMPS
CONGÉ
COUTUMES
CULTURE
D
DATE
DIEU
DINDE
E
ENGRANGE
ÉPOQUE
ÊTRE
EXISTE
F
FAMILLE
FÉCONDITÉ
FÊTER

FIN
G
GENS
GESTE
GRÂCE
GRATITUDE
J
JAMBON
JOIE
JOUR
L
LUNDI
M
MERCI
MOIS
MOISSON
MONDE

MOYEN ÂGE
N
NATIONALE
O
OCCASION
OCTOBRE
OFFRIR
P
PAYS
PEUPLE
POPULAIRE
PRIÉ
PROVIDENCE
R
RÉCOLTES
RELIGION
REMERCIER

REMONTÉ
REPAS
REPRÉSENTE
RÉUNIR
S
SAISON
SEMENCES
SENS
SIÈCLE
SIGNIFICATION
SYMBOLIQUE
T
TABLE
TERRES
TRADITION
TYPE
U
UNIVERSELLE

USAGE
V
VIE
VILLAGE
VISITE

SOLUTIONDECEMOTCACHÉ:FOURRURE

THÈME : L’OURS NOIR
D’AMÉRIQUE / 8 LETTRES

A
ADRESSE
ÂGE
ALLÉE
ALLURE
AMENER
AMIS
AMUSANT
AUTOMNE
AVENTURE
B
BONBONS
C
CAPE
CHAT
CHEMIN
CITROUILLE
COIN

COMIQUE
COSTUME
COULEUR
CRÉER
CRIS
D
DÉCORATION
DÉGUISEMENT
DÉPART
DIABLE
DISTRACTION
DRÔLE
E
ENFANTS
ESPÈRE
F
FÉES
FÊTE

G
GÂTERIE
GROUPE
H
HABILLEMENT
HÂTE
HEURE
I
IDÉE
INVITÉS
J
JEUNE
JOIE
L
LAID
LUMIÈRE

M
MAISON
MAQUILLAGE
MASQUE
O
OCCASION
OCTOBRE
P
PAPILLOTE
PARCOURS
PARENT
PARTICIPER
PASSER
PERRUQUE
PETIT
PEUR
PLAISIR
POMME

PORTE
PRUDENCE
Q
QUÊTE
R
RAMASSE
RIRES
ROBE
ROBOT
ROUTE
RUELLE
RUES
S
SAC
SOIR
SOIRÉE
SONNETTE
SORCIÈRE

SOUPER
SOUTANE
SUCRERIE
T
TENUE
V
VAMPIRE
VÊTIR

A
ACCOUPLER
AGRESSIF
AMÉRIQUE
ARBRE
B
BLESSURE
BRUN
C
CACHER
CERVEAU
CHASSEUR
CONSOMMER
CRIS
D
DEBOUT
DÉMARCHE
DRESSÉ

E
EMPREINTE
ESPÈCE
EXTINCTION
F
FEMELLE
FLAIRER
G
GENRE
GRAISSE
GRATTER
GRIMPEUR
H
HABITAT
HIBERNER
I
IMPOSANT

L
LONG
M
MAMMIFÈRE
MASSE
MENACÉ
MORTEL
MUSCLES
MUSEAU
N
NAISSANCE
NOIR
NOURRITURE
O
ODORAT
OMNIVORE
OUÏE
OURS

OURSON
P
PARCOURS
PELAGE
PETIT
PHYSIQUE
PIEDS
PISTE
POIDS
POILS
POISSON
PORTÉE
PROGÉNITURE
PROTÉGER
Q
QUEUE
R
RAGE

REDOUTABLE
RENCONTRE
REPAIRE
REPRODUIT
RÉSERVE
S
SAUVAGE
SÉCRÉTÉ
SECTEUR
SENS
SEXE
SOLITAIRE
SORTE
SURVIE
T
TAILLE
TANIÈRE
TERRITOIRE
TRACE

TROUVÉ
TUER
U
URSIDÉ
V
VENIR
VIES
VITESSE

A
ACTE
ALBUMS
ANNÉES
AUTEUR
AVEUX
B
BEAU
BELLE
BIEN
BON
BROADWAY
«BUSINESSMAN»
C
CENDRILLON
CHANTER
CINDY
CLERC

COCCIANTE
CŒUR
COMPOSITEUR
CONNU
CRÉATION
CRÉER
CULTUREL
D
DION
DISQUE
DON
DUFRESNE
E
ÉLOGE
ÉPATER
ÊTRE
EUROPÉEN

F
FILM
FISET
FRANCE
G
GAGNON
GÉNIE
GRAND
H
HALLIDAY
HOMMAGE
I
IDÉES
INTERNATION
ALE
J
JIMMY

L
LANGUES
LARA
LÉGENDE
LEYRAC
LUC
LUI
LUNETTE
M
MERCI
MISE
MONDE
MOT
MUSICAL
MUSIQUE
N
NOM
NOTRE

O
ŒUVRES
OPÉRA
OPÉRA ROCK
P
PARIS
PAROLIER
PAS
PAYS
PIANO
PLAMONDON
PUBLIC
Q
QUÉBÉCOIS
R
RENOMMÉE
REPÈRE
REVUE

ROCKER
S
SCÈNE
SONS
STARMANIA
STYLE
T
TALENT
TEXTE
TITRE
TYCOON
TYPE
U
UNION
V
VEDETTES
VIE
VOYAGES

THÈME : LES ŒUVRES DE
PLAMONDON / 16 LETTRES

HORIZONTALEMENT
1- Robuste.
2- Forme, soumet à un

entraînement méthodique.
– Lézard.

3- Grande quantité de
quelque chose. – De la
ville antique d’Elée.

4- Unité d’équivalent de dose.
– Historien français
(1842-1922).

5- Conduisent l’urine du rein
à la vessie. – Lettre de
l’alphabet grec.

6- Préposition. – Qui
contiennent du sable.

7- Publiant et mettant en
vente l’œuvre d’un
écrivain. – Dieux guerriers
scandinaves.

8- Membres d’un sénat.
– Adverbe.

9- Poil long et rude.
– Société nationale
d’exploitation industrielle
des tabacs et allumettes.

10- Trois fois. – Ensemble des
laïques dans l’Église
catholique.

11- Fasses du tort à. – Plante
à fleurs jaunes.

12- Détruit. – Frapper au
moyen du marteau.

VERTICALEMENT
1- Brusque réapparition

de quelque chose avec
redoublement d’intensité.

2- Déshériter. – Doublée.
3- Fente verticale qui se

forme au sabot du cheval.
– Apprend les rudiments
d’une science.

4- Colère. – Souliers.
5- Qui a commis des crimes.

– Unité d’équivalent de
dose.

6- Personnel. – Espace sablé
d’un cirque (pl.).
– Possessif.

7- Hypothétique.
8- Loua un avion. – Prenait

une expression de gaieté.

9- Adverbe. – Calcaire.
10- Bien ouvertes. – Fond

d’un parc à huîtres,
du côté de la mer.

11- Écimées. – Bière.
12- Saison. – Seconder

quelqu’un.

RÉPONSE DU NO 476

NO 476

HORIZONTALEMENT
1- Il est destiné à conserver

l’eucharistie.
2- Personne qui édite. – Tas.
3- Devint rose.

– Blanc servant à séparer
les mots.

4- Agira avec ruse. – Unité
monétaire divisionnaire
anglaise (pl.).

5- Rendrai tranchant.
– Aluminium.

6- Chiffre. – Fréquentatif.
7- Il draine une plaie

suppurante. – Style de
musique. – Personnel.

8- Installas sur le trône
un évêque.

9- Manifesta son
mécontentement.
– Exerçait une action
en justice.

10- Qui a de l’élégance.
– Très court.

11- Nicole Leroux.
– Échouassent.

12- Permît. – Ville d’Italie.

VERTICALEMENT
1- Vainquirent

complètement.
2- Rendue moins pénible.

– Interjection.
3- 366 jours.
4- Canal qui amène l’eau de

mer dans les marais
salants. – Entre le cheval
et l’âne.

5- Diminue le diamètre d’une
pièce métallique.
– Rivière de Suisse.

6- Prêt pour le bain.
– Adresse. – Servit une
rente à quelqu’un.

7- Unité de mesure des
surfaces agraires.
– Dirigeable, ballon.

8- Constrictives.
9- Boit. – Capitale des

Samoa. – Personnel.

10- Tirât son origine de.
– Titre (pl.).

11- Habituant quelqu’un
à un nouveau milieu.

12- Consommée. – Ville du
Maroc. – Sainte.

NO 475

HORIZONTALEMENT
1- Personne qui dépose une

plainte contre une autre.
2- Pratiqua le retraitement

de. – Interjection.
3- Greffer. – Tirer le lait

de la vache.
4- Simplifias, uniformisas.
5- Plante cultivée servant à

la nourriture de l’homme.
– Prénom masculin.

6- Dur, rugueux. – Mêle en
enchevêtrant.

7- Colère. – Mettait sur
quelque chose.

8- Petit plat oblong dans
lequel on sert des
hors-d’œuvre. – Poisson
d’eau douce.

9- Graduai le modèle de
l’étalon. – Personnel.

10- Négation. – N’avance
pas.

11- Postérieurs. – Dans la
parenté.

12- Prénom féminin.
– Pressions exercées sur
des objets.

VERTICALEMENT
1- Ordonnèrent.
2- Manque de rapidité.

– Exerça une traction.
3- Restera longtemps

quelque part (s’).
– Année.

4- Prénom masculin.
– Des Alpes.

5- Prit soin de lui. – Céréale.
6- Négation. – Étoffes.
7- Chauffent

progressivement un four
de verrerie.

8- Graminée aromatique.
– Matériel transporté par
un glacier.

9- Régions anatomiques.
– Prénom féminin.

10- Taillai en biseau.
– Prénom féminin.

11- Araignée. – Doublée.
12- Position sur quelque

chose dont on s’attache
à démontrer la véracité.
– Élevés, dressés.

RÉPONSE DU NO 478

NO 478

HORIZONTALEMENT
1- Qui est restée en vie après

un évènement ayant fait
des victimes.

2- Se dit d’un carpelle à un
seul ovule. – Liquide.

3- Petite brise subite et
passagère. – Contenu
exact d’un acte.

4- Lâche, veule. – Patrie
d’Abraham.

5- Ce qui échoit à chacun.
– Hydrocarbures d’origine
végétale.

6- Parvienne à se faire
accorder ce qu’il désire.
– Canton suisse.

7- Dans les
Alpes-de-Haute-Provence.
– Répandait une odeur.

8- Long sac. – Chef d’atelier.
9- Le cœur a le sien.

– Modifie légèrement
quelque chose.

10- Être projeté avec violence.
– Ruisselet.

11- Regardant avec dédain.
– Octroi de la vie sauve
à un ennemi vaincu.

12- Possédas. – Élimine,
anéantit.

VERTICALEMENT
1- Qui surplombe.
2- Qui n’ont qu’un seul lobe.

– Adverbe.
3- Sourires de jeunes enfants

à l’adresse de quelqu’un.
– Exprime.

4- Volonté, intention.
– Renard.

5- Labiée à fleurs jaunes.
– Femme de lettres
canadienne (1845-1924).

6- Perçu par les yeux.
– Donne des indications.

7- Disposé un à un en spirale
le long de la tige.
– Boucha avec du lut.

8- Venue au monde. – Esprit.
9- Prête pour le bain. – Mît

pour titre dans un journal.

10- Faisant un éternuement.
– Gamme.

11- Doublée. – Construiras.
12- Liquide analogue à la

lymphe. – Indéfini.

RÉPONSE DU NO 477
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Alexandre Aubry
alexandre@norja.net
www.lignevision.com
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Signes chanceux de la semaine :
VERSEAU, POISSONS ET BÉLIER

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)
Même en ayant l’assurance de détenir
la bonne réponse, rien n’empêche de
vous accorder quelques jours avant de
prendre une décision finale. De nouveaux
renseignements vous apporteront un nou-
vel éclairage.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)
Pour éviter de souffrir de brûlements
d’estomac, il serait bon de changer légè-
rement votre alimentation et d’appren-
dre à vous détendre. Votre santé exige
un meilleur équilibre entre vos habitudes
de vie et votre état psychique.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)
Votre partenaire aura une attention toute
spéciale pour vous. Un peu d’anxiété
pourrait survenir après des examens
médicaux; vous attendrez un peu plus
longtemps que prévu avant d’obtenir les
résultats.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)
On fera appel à votre pouvoir d’influence.
Vous pourriez remplacer le patron pen-
dant ses vacances, notamment. Vous
pourriez également relever un(e) collè-
gue pendant une période indéterminée.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)
Le projet d’un voyage en famille pour les
Fêtes devrait commencer à se concréti-
ser de plus en plus. Cependant, quelques
détails prendront plus de temps que né-
cessaire pour se régler. De nombreux
déplacements sont aussi à prévoir.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)
Vous réussirez à rassembler beaucoup de
gens. Vous serez en charge d’un évène-
ment qui exigera vos talents de communi-
cateur, d’organisateur et de négociateur.

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE)
Il y aura de nombreuses heures supplé-
mentaires à faire au bureau. Heureuse-
ment, elles vous seront généreusement
rémunérées, si vous réussissez à ajuster
votre horaire en fonction de celles-ci.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE)
Vous aurez enfin droit à un peu d’action
après une période d’attente. Vos amis
vous mettront au défi, d’une manière ou
d’une autre. Vous obtiendrez également
les fonds pour un projet spécial.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)
Vous aurez l’impression de faire du
surplace un petit moment et, d’un seul
coup, toutes les choses sembleront pro-
pulsées à vitesse grand V. Surveillez
attentivement vos factures; l’erreur est
humaine.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)
Vous serez en excellente compagnie et
vous accomplirez un brillant exploit en
équipe. De plus, vous recevrez une ré-
compense ou une mention honorifique
devant une foule importante, rehaussant
ainsi votre estime personnelle.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)
Vous connaîtrez beaucoup de succès au
travail; il y aura une abondance de clients
à servir qui vous apportera un revenu sup-
plémentaire. Vous pourriez découvrir une
nouvelle pratique de nature spirituelle.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)
Évitez d’accumuler du retard et vous ar-
riverez à compléter vos obligations dans
les délais prescrits. Rien ne sert de cou-
rir, il faut partir à point, dit-on! Un voyage
pourrait s’organiser spontanément.

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)
En vous ressourçant, vous réussirez à
améliorer votre situation dans toutes les
sphères de votre vie. L’inspiration et l’in-
tuition vous aideront à faire les transfor-
mations nécessaires à votre mieux-être.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)
Vous serez en charge de créer un groupe
pour participer à une activité qui sera des
plus mémorables cette semaine. Les résul-
tats seront en fonction des efforts que vous
accorderez à ce projet.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)
Vos responsabilités seront particulière-
ment nombreuses cette semaine. Vous
réussirez à établir un ordre de priorité
conforme à vos capacités. Heureuse-
ment, vos proches vous aideront à établir
votre plan d’action.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)
Planifier un retour aux études n’est gé-
néralement pas chose facile. Il s’agit toute-
fois d’une décision qui vous sera des plus
profitables. La persévérance sera la clé du
succès malgré un stress considérable.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)
Il faudra peser le pour et le contre avant
de faire un choix qui bousculera la suite
des évènements. Vous pourriez aussi ad-
hérer à un mouvement de nature spiri-
tuelle avec un groupe particulier.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)
Il faudra mûrir la réflexion avant de prendre
une décision, même si on vous demande
de vous presser à ce sujet. Votre intuition
vous guidera assurément vers la bonne
réponse. Soyez patient!

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE)
Il faudra consacrer de nombreuses heures
à la préparation d’une importante négocia-
tion afin qu’elle vous soit favorable. Vous
réussirez aussi à trouver la solution miracle
à tous vos problèmes financiers.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE)
Après avoir bien calculé ce que vous pou-
vez vous permettre, vous passerez du
temps à refaire votre garde-robe dans les
plus belles boutiques. Vous soignerez votre
apparence pour occuper des fonctions plus
importantes au travail.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)
Il ne sera pas facile de vous faire sortir de
la maison vers la fin de la semaine. Vous
pourriez même effectuer une partie de
votre boulot dans le confort de votre foyer.
Vous vous lancerez aussi dans un grand
ménage.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)
Il y aura un malentendu avec un membre
de votre famille. Évitez que la situation
s’étire trop longtemps avant de remettre
les pendules à l’heure. Il est important de
déterminer qui prend les décisions.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)
Vous bénéficierez d’une promotion inatten-
due après le départ d’un(e) collègue. Vous
aurez sûrement droit d’occuper la chaise
du patron lorsqu’il s’accordera des vacan-
ces. Ou alors, vous aurez droit à une sim-
ple augmentation de salaire.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)
Tous les éléments se mettent en place
pour que vous puissiez régler de nombreux
soucis très rapidement.Au travail, vous bé-
néficierez d’une grande imagination con-
duisant ainsi vos projets dans la bonne
direction.

SEMAINE DU
6 AU 12 NOVEMBRE 2016

Signes chanceux de la semaine :
TAUREAU, GÉMEAUX
ET CANCER

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)
Beaucoup de gens voudront vous voir et
vous vous déplacerez pour eux. Vous au-
rez également bien des choses à racon-
ter. Bref, vous entretiendrez une vie so-
ciale très active.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)
Vous passerez une partie de la semaine
dans les magasins. Vous serez très inspiré
pour revoir la décoration de votre maison.
Vous pourriez aussi être tenté d’installer
vos ornements de Noël dès cette semaine.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)
Vous bénéficierez d’une très grande ima-
gination, mais aussi d’une certaine pa-
resse. Vous pourriez aussi bien créer un
grand chef-d’œuvre qu’en contempler un
toute la semaine, ne serait-ce qu’une sé-
rie télévisée!

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)
Vous ne vous sentirez pas très à l’aise
au cœur d’une foule imposante. Heureu-
sement, vous croiserez des gens inspirants
qui vous apporteront la motivation néces-
saire pour relever de nouveaux défis.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)
Vous vous laisserez emporter par une cer-
taine procrastination. Vos proches vous
aideront à replacer vos priorités dans
l’ordre tout en réussissant à vous faire
sourire, ce qui favorisera la découverte
d’une belle joie de vivre.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)
Même s’il s’agit d’un projet irréaliste pour
l’instant, un voyage se décidera bientôt en
toute spontanéité. Au travail, vous rassem-
blerez une clientèle qui vous apportera suc-
cès et abondance rapidement.

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE)
Vous vous retrouverez seul à devoir tout
faire, aussi bien au travail qu’à la maison.
Certaines personnes remarqueront votre
dévouement et vous récompenseront pour
vos efforts.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE)
De gros changements en perspective!
Vous n’aurez qu’à suivre la musique et
vos angoisses disparaîtront comme par
enchantement. Les projets sentimentaux
se concrétiseront beaucoup plus rapide-
ment que vous ne l’auriez cru.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)
Vous devrez mettre au clair une situation
qui concerne les finances au travail et
certaines négociations seront tendues. Il
faudra également équilibrer les différen-
tes sphères de votre vie afin de connaî-
tre l’harmonie.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)
L’aspect sentimental prendra beaucoup de
place et vous vivrez de beaux moments
romantiques. Contre toute attente, et de
manière déplacée, un(e) collègue pourrait
vous faire une déclaration d’amour.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)
Vous aurez besoin de repos pour récupérer
d’un bon gros rhume. Vous passerez quel-
ques journées à la maison et vous appor-
terez du travail durant la fin de semaine
pour rattraper le retard. Cette pleine lune
vous demandera un peu de repos.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)
Vous aurez de la difficulté à entrer en
communication avec certaines person-
nes. Ne soyez pas surpris de les voir arri-
ver tous en même temps sans crier gare.
Et votre téléphone ne dérougira pas.

Signes chanceux de la semaine :
LION, VIERGE ET BALANCE

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)
Vous aurez l’inspiration nécessaire pour
développer votre propre entreprise. Vous
aurez de nouveaux objectifs profession-
nels ambitieux qui vous mettront en va-
leur. Et vous rencontrerez des gens avec
qui vous associer.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)
Vous vous démarquerez significativement
devant un groupe de gens important. Vous
connaîtrez une période de succès assez
spectaculaire. Vous recevrez une forme de
distinction ou une nomination.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)
Un gros ménage s’impose à la maison.
En libérant votre environnement, vous
éclaircirez votre esprit de toute confu-
sion que vous dissiperez rapidement.
Vous devrez élever la voix en une cir-
constance particulière.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)
Vous pourriez recevoir un lot de critiques,
ou alors vous ferez affaire avec des gens
qui s’expriment volontairement de façon
confuse. Vous ferez preuve d’un certain
mordant, évacuant ainsi toute frustration.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)
Vous recevrez un montant d’argent assez
important, comme une réclamation d’as-
surance ou un héritage. Vous devrez faire
preuve de tact et de diplomatie dans une
situation qui provoquera de l’impatience
en vous.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)
Vous serez une véritable boule d’énergie
qui file dans tous les sens à la fois. Tâchez
de faire un peu d’activité physique, autre-
ment vous aurez tendance à succomber à
un état dépressif. Un défoulement s’impose
cette semaine.

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE)
L’insomnie sera au rendez-vous; votre
esprit sera occupé par de nombreuses
idées et préoccupations. Vous serez tenté
d’entreprendre une nouvelle carrière
et les opportunités d’aller de l’avant se
présenteront.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE)
Vous vous retrouverez au cœur d’une foule
importante, ou alors vous organiserez un
évènement qui rassemblera beaucoup
de gens. Bien que cela soit profitable fi-
nancièrement, ces personnes seront très
exigeantes et parfois épuisantes.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)
En cette période de l’année, de nombreu-
ses entreprises font de grands change-
ments, et heureusement, vous en profi-
terez. Vous vous élèverez à un niveau
supérieur tandis que d’autres risquent
une mise à pied.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)
Vous serez fortement inspiré par l’idée
d’entreprendre un grand voyage spontané-
ment. Il est aussi possible que vous ayez à
entreprendre des travaux urgents à la mai-
son. Vous aurez une dépense importante
à faire.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)
Vous serez confronté à des choix assez
contradictoires et vos plans pourraient
changer à plus d’une reprise. Il faudra iné-
vitablement faire preuve de patience avant
que les choses ne rentrent dans l’ordre.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)
L’équilibre entre les différentes sphères de
votre vie n’est pas toujours facile à attein-
dre. Quelques ajustements à la maison
vous permettront d’y arriver. Votre santé
exigera davantage de sommeil pour éviter
d’affaiblir votre système immunitaire.

Signes chanceux de la semaine :
SCORPION, SAGITTAIRE ET
CAPRICORNE
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SEMAINE DU
13 AU 19 NOVEMBRE 2016

SEMAINE DU
20 AU 26 NOVEMBRE 2016
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Signes chanceux de la semaine :
VERSEAU, POISSONS ET BÉLIER

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)
Même en ayant l’assurance de détenir
la bonne réponse, rien n’empêche de
vous accorder quelques jours avant de
prendre une décision finale. De nouveaux
renseignements vous apporteront un nou-
vel éclairage.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)
Pour éviter de souffrir de brûlements
d’estomac, il serait bon de changer légè-
rement votre alimentation et d’appren-
dre à vous détendre. Votre santé exige
un meilleur équilibre entre vos habitudes
de vie et votre état psychique.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)
Votre partenaire aura une attention toute
spéciale pour vous. Un peu d’anxiété
pourrait survenir après des examens
médicaux; vous attendrez un peu plus
longtemps que prévu avant d’obtenir les
résultats.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)
On fera appel à votre pouvoir d’influence.
Vous pourriez remplacer le patron pen-
dant ses vacances, notamment. Vous
pourriez également relever un(e) collè-
gue pendant une période indéterminée.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)
Le projet d’un voyage en famille pour les
Fêtes devrait commencer à se concréti-
ser de plus en plus. Cependant, quelques
détails prendront plus de temps que né-
cessaire pour se régler. De nombreux
déplacements sont aussi à prévoir.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)
Vous réussirez à rassembler beaucoup de
gens. Vous serez en charge d’un évène-
ment qui exigera vos talents de communi-
cateur, d’organisateur et de négociateur.

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE)
Il y aura de nombreuses heures supplé-
mentaires à faire au bureau. Heureuse-
ment, elles vous seront généreusement
rémunérées, si vous réussissez à ajuster
votre horaire en fonction de celles-ci.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE)
Vous aurez enfin droit à un peu d’action
après une période d’attente. Vos amis
vous mettront au défi, d’une manière ou
d’une autre. Vous obtiendrez également
les fonds pour un projet spécial.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)
Vous aurez l’impression de faire du
surplace un petit moment et, d’un seul
coup, toutes les choses sembleront pro-
pulsées à vitesse grand V. Surveillez
attentivement vos factures; l’erreur est
humaine.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)
Vous serez en excellente compagnie et
vous accomplirez un brillant exploit en
équipe. De plus, vous recevrez une ré-
compense ou une mention honorifique
devant une foule importante, rehaussant
ainsi votre estime personnelle.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)
Vous connaîtrez beaucoup de succès au
travail; il y aura une abondance de clients
à servir qui vous apportera un revenu sup-
plémentaire. Vous pourriez découvrir une
nouvelle pratique de nature spirituelle.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)
Évitez d’accumuler du retard et vous ar-
riverez à compléter vos obligations dans
les délais prescrits. Rien ne sert de cou-
rir, il faut partir à point, dit-on! Un voyage
pourrait s’organiser spontanément.

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)
En vous ressourçant, vous réussirez à
améliorer votre situation dans toutes les
sphères de votre vie. L’inspiration et l’in-
tuition vous aideront à faire les transfor-
mations nécessaires à votre mieux-être.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)
Vous serez en charge de créer un groupe
pour participer à une activité qui sera des
plus mémorables cette semaine. Les résul-
tats seront en fonction des efforts que vous
accorderez à ce projet.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)
Vos responsabilités seront particulière-
ment nombreuses cette semaine. Vous
réussirez à établir un ordre de priorité
conforme à vos capacités. Heureuse-
ment, vos proches vous aideront à établir
votre plan d’action.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)
Planifier un retour aux études n’est gé-
néralement pas chose facile. Il s’agit toute-
fois d’une décision qui vous sera des plus
profitables. La persévérance sera la clé du
succès malgré un stress considérable.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)
Il faudra peser le pour et le contre avant
de faire un choix qui bousculera la suite
des évènements. Vous pourriez aussi ad-
hérer à un mouvement de nature spiri-
tuelle avec un groupe particulier.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)
Il faudra mûrir la réflexion avant de prendre
une décision, même si on vous demande
de vous presser à ce sujet. Votre intuition
vous guidera assurément vers la bonne
réponse. Soyez patient!

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE)
Il faudra consacrer de nombreuses heures
à la préparation d’une importante négocia-
tion afin qu’elle vous soit favorable. Vous
réussirez aussi à trouver la solution miracle
à tous vos problèmes financiers.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE)
Après avoir bien calculé ce que vous pou-
vez vous permettre, vous passerez du
temps à refaire votre garde-robe dans les
plus belles boutiques. Vous soignerez votre
apparence pour occuper des fonctions plus
importantes au travail.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)
Il ne sera pas facile de vous faire sortir de
la maison vers la fin de la semaine. Vous
pourriez même effectuer une partie de
votre boulot dans le confort de votre foyer.
Vous vous lancerez aussi dans un grand
ménage.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)
Il y aura un malentendu avec un membre
de votre famille. Évitez que la situation
s’étire trop longtemps avant de remettre
les pendules à l’heure. Il est important de
déterminer qui prend les décisions.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)
Vous bénéficierez d’une promotion inatten-
due après le départ d’un(e) collègue. Vous
aurez sûrement droit d’occuper la chaise
du patron lorsqu’il s’accordera des vacan-
ces. Ou alors, vous aurez droit à une sim-
ple augmentation de salaire.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)
Tous les éléments se mettent en place
pour que vous puissiez régler de nombreux
soucis très rapidement.Au travail, vous bé-
néficierez d’une grande imagination con-
duisant ainsi vos projets dans la bonne
direction.

SEMAINE DU
6 AU 12 NOVEMBRE 2016

Signes chanceux de la semaine :
TAUREAU, GÉMEAUX
ET CANCER

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)
Beaucoup de gens voudront vous voir et
vous vous déplacerez pour eux. Vous au-
rez également bien des choses à racon-
ter. Bref, vous entretiendrez une vie so-
ciale très active.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)
Vous passerez une partie de la semaine
dans les magasins. Vous serez très inspiré
pour revoir la décoration de votre maison.
Vous pourriez aussi être tenté d’installer
vos ornements de Noël dès cette semaine.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)
Vous bénéficierez d’une très grande ima-
gination, mais aussi d’une certaine pa-
resse. Vous pourriez aussi bien créer un
grand chef-d’œuvre qu’en contempler un
toute la semaine, ne serait-ce qu’une sé-
rie télévisée!

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)
Vous ne vous sentirez pas très à l’aise
au cœur d’une foule imposante. Heureu-
sement, vous croiserez des gens inspirants
qui vous apporteront la motivation néces-
saire pour relever de nouveaux défis.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)
Vous vous laisserez emporter par une cer-
taine procrastination. Vos proches vous
aideront à replacer vos priorités dans
l’ordre tout en réussissant à vous faire
sourire, ce qui favorisera la découverte
d’une belle joie de vivre.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)
Même s’il s’agit d’un projet irréaliste pour
l’instant, un voyage se décidera bientôt en
toute spontanéité. Au travail, vous rassem-
blerez une clientèle qui vous apportera suc-
cès et abondance rapidement.

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE)
Vous vous retrouverez seul à devoir tout
faire, aussi bien au travail qu’à la maison.
Certaines personnes remarqueront votre
dévouement et vous récompenseront pour
vos efforts.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE)
De gros changements en perspective!
Vous n’aurez qu’à suivre la musique et
vos angoisses disparaîtront comme par
enchantement. Les projets sentimentaux
se concrétiseront beaucoup plus rapide-
ment que vous ne l’auriez cru.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)
Vous devrez mettre au clair une situation
qui concerne les finances au travail et
certaines négociations seront tendues. Il
faudra également équilibrer les différen-
tes sphères de votre vie afin de connaî-
tre l’harmonie.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)
L’aspect sentimental prendra beaucoup de
place et vous vivrez de beaux moments
romantiques. Contre toute attente, et de
manière déplacée, un(e) collègue pourrait
vous faire une déclaration d’amour.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)
Vous aurez besoin de repos pour récupérer
d’un bon gros rhume. Vous passerez quel-
ques journées à la maison et vous appor-
terez du travail durant la fin de semaine
pour rattraper le retard. Cette pleine lune
vous demandera un peu de repos.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)
Vous aurez de la difficulté à entrer en
communication avec certaines person-
nes. Ne soyez pas surpris de les voir arri-
ver tous en même temps sans crier gare.
Et votre téléphone ne dérougira pas.

Signes chanceux de la semaine :
LION, VIERGE ET BALANCE

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)
Vous aurez l’inspiration nécessaire pour
développer votre propre entreprise. Vous
aurez de nouveaux objectifs profession-
nels ambitieux qui vous mettront en va-
leur. Et vous rencontrerez des gens avec
qui vous associer.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)
Vous vous démarquerez significativement
devant un groupe de gens important. Vous
connaîtrez une période de succès assez
spectaculaire. Vous recevrez une forme de
distinction ou une nomination.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)
Un gros ménage s’impose à la maison.
En libérant votre environnement, vous
éclaircirez votre esprit de toute confu-
sion que vous dissiperez rapidement.
Vous devrez élever la voix en une cir-
constance particulière.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)
Vous pourriez recevoir un lot de critiques,
ou alors vous ferez affaire avec des gens
qui s’expriment volontairement de façon
confuse. Vous ferez preuve d’un certain
mordant, évacuant ainsi toute frustration.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)
Vous recevrez un montant d’argent assez
important, comme une réclamation d’as-
surance ou un héritage. Vous devrez faire
preuve de tact et de diplomatie dans une
situation qui provoquera de l’impatience
en vous.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)
Vous serez une véritable boule d’énergie
qui file dans tous les sens à la fois. Tâchez
de faire un peu d’activité physique, autre-
ment vous aurez tendance à succomber à
un état dépressif. Un défoulement s’impose
cette semaine.

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE)
L’insomnie sera au rendez-vous; votre
esprit sera occupé par de nombreuses
idées et préoccupations. Vous serez tenté
d’entreprendre une nouvelle carrière
et les opportunités d’aller de l’avant se
présenteront.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE)
Vous vous retrouverez au cœur d’une foule
importante, ou alors vous organiserez un
évènement qui rassemblera beaucoup
de gens. Bien que cela soit profitable fi-
nancièrement, ces personnes seront très
exigeantes et parfois épuisantes.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)
En cette période de l’année, de nombreu-
ses entreprises font de grands change-
ments, et heureusement, vous en profi-
terez. Vous vous élèverez à un niveau
supérieur tandis que d’autres risquent
une mise à pied.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)
Vous serez fortement inspiré par l’idée
d’entreprendre un grand voyage spontané-
ment. Il est aussi possible que vous ayez à
entreprendre des travaux urgents à la mai-
son. Vous aurez une dépense importante
à faire.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)
Vous serez confronté à des choix assez
contradictoires et vos plans pourraient
changer à plus d’une reprise. Il faudra iné-
vitablement faire preuve de patience avant
que les choses ne rentrent dans l’ordre.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)
L’équilibre entre les différentes sphères de
votre vie n’est pas toujours facile à attein-
dre. Quelques ajustements à la maison
vous permettront d’y arriver. Votre santé
exigera davantage de sommeil pour éviter
d’affaiblir votre système immunitaire.

Signes chanceux de la semaine :
SCORPION, SAGITTAIRE ET
CAPRICORNE

SEMAINE DU 30 OCTOBRE
AU 5 NOVEMBRE 2016

SEMAINE DU
13 AU 19 NOVEMBRE 2016

SEMAINE DU
20 AU 26 NOVEMBRE 2016

Alexandre Aubry
alexandre@norja.net
www.lignevision.com
1 900 456-4114 ou par cell. #4114

Alexandre Aubry
alexandre@norja.net
www.lignevision.com
1 900 456-4114 ou par cell. #4114

Alexandre Aubry
alexandre@norja.net
www.lignevision.com
1 900 456-4114 ou par cell. #4114

C’est votre journal !
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Avec le CETA, dans le secteur 
des services, de grands groupes 
comme Bouygues vont pouvoir 
venir au Canada et répondre à des 
appels d’offre canadiens. Je crains 
que les entreprises locales perdent 
des mandats, notamment dans le 
secteur de la transformation du 
poisson ou des chantiers. Imagi-
nons des travaux dans le port de 
St John’s  : une entreprise étran-

gère pourrait obtenir le mandat 
et importer des travailleurs d’Eu-
rope pour le réaliser.

Vous êtes contre le libre-
échange  ; êtes-vous partisan 
du repli nationaliste ?

Non. Je pense par exemple que 
pour l’Europe, l’Union euro-
péenne est une chance extraor-
dinaire. Elle nous a permis de 
dépasser les nationalismes pour 
former une démocratie conti-

nentale. Nous avons plus de 
forces et de ressources, à 500 
millions d’habitants, pour lut-
ter contre les banques et les 
multinationales, que des pays 
de 50 millions d’habitants  
pris séparément. 

Je pense aussi que, pour ce qui 
est de la transition énergétique, 
on peut mettre en place de plus 
gros projets qui seront suscep-
tibles d’avoir plus d’impact que 
des initiatives nationales. 

Vous luttez depuis des dé-
cennies contre les OGM et 
pour une agriculture durable. 
Mais l’agrobusiness ne cesse 
d’étendre son pouvoir. Êtes-
vous découragé ?

J’ai commencé mon combat 
contre les OGM au début des 
années 1990. Or, aujourd’hui en 
Europe, 75% de la population 
est contre. Les OGM ne sont 
pas cultivés dans les champs et 
dernièrement, le Parlement eu-
ropéen a voté contre le renou-
vellement des autorisations de 
certains OGM. 

De même, aucun pays euro-
péen, à part au Royaume-Uni, 
ne pratique le fracking. Ce sont 
de beaux succès.

Est-ce qu’il serait possible de 
nourrir l’Europe ou le Canada 
sans agriculture intensive ?

L’agriculture biologique n’est pas 
un frein à la production. C’est 
une question de volonté. Il existe 
des techniques permettant d’ob-
tenir des rendements équivalents 
en quantité à l’agriculture inten-
sive, et de meilleure qualité. Mais 
il faut une volonté politique et un 
soutien à la reconversion. Cela 
aurait beaucoup d’avantages, 

notamment de ne pas polluer les 
ressources en eau, de favoriser la 
résilience des producteurs et de 
supprimer leur dépendance en-
vers l’industrie agroalimentaire 
et ses produits chimiques, et sur-
tout, cela favoriserait la bonne 
santé de la population.

Aujourd’hui, la Sécurité sociale 
prend déjà en charge des agricul-
teurs qui ont développé des ma-
ladies (cancers, Parkinson) suite à 
leur exposition aux produits phy-
tosanitaires. Sur le long terme, 
l’agriculture intensive peut donc 
coûter cher aux États.

Même si la Wallonie le bloque 
pour l’instant, le CETA pour-
rait être bientôt ratifié. Si 
cet accord entre en vigueur, 
comment poursuivrez-vous  
votre combat ?

Il y a des failles dans cet ac-
cord. Il faut les trouver et faire 
recours devant les Cours consti-
tutionnelles. Pour ce qui est de 
l’Europe, par exemple, pour-
quoi certaines AOP sont-elles 
reconnues par le CETA et pas 
d’autres ? C’est de la discrimina-
tion. Et ici, en ce qui concerne 
la transformation des produits 
de la pêche, il est peut-être pos-
sible d’attaquer aussi.

SUITE DE LA PAGE 3

http://www.marineatlantic.ca
http://monnaie.ca/batailleatlantique/franco
http://www.clicenligne.ca
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De série pour la plupart 
des véhicules Ford 

avec abonnement de 
6 mois prépayés††.

DES BONBONS POUR L’HIVER
 DU 24 AU 31 OCTOBRE

À L’ACHAT OU À LA LOCATION D’UN VÉHICULE NEUF SÉLECTIONNÉ

OBTENEZ CETTE CARTE  DE

500 $
*

+
ENSEMBLE SÉCURITÉ D’HIVER

PNEUS D’HIVER, 
JANTES ET CAPTEURSSANS FRAIS**

FUSION 2017FOCUS 2016

ESCAPE 2017

Trouvez un véhicule prêt pour l’hiver sur
trouvezvotreford.ca ou visitez votre détaillant Ford.


